
Grand débat politique au congrès
annuel du parti travailliste

Le ministre des carburants se livre à de violentes critiques à l 'éga rd
de M. Churchill — Un rapport incomplet sur la situation en Russie
La politique militaire du gouve rnement app rouvée à une f orte majo rité

Une charte mondiale du socialisme
MARGATE, 26. — De l'envoyé spécial

de l'agence européenne de presse, Jean
Wetz :

Précéd é par l'archevêque de Canter-
bury, M. Attlee a conduit , dimanche
matin , la procession des délégués du
parti travailliste qui ont célébré uu
service religieux à l'église de Margate
avant d'ouvrir leur congrès annuel .
L'archevêque de Canterbury, qui repré-
sente en Grande-Bretagne, la plus hau-
te puissance spirituelle devant laquelle
s'incline la royauté elle-même, a souli-
gné dans son sermon que les « af fa i res
humaines » des congressistes touchaient
de toutes parts « au Royaume de l'es-
prit ». Il a averti les fidèles « qu 'aucun
homme ou aucun part i n'était assez
grand pour résoudre les problèmes ac-
tuels sans l'aide du Seigneur. » M.
Attlee a lu un chapitre du Nouveau
Testament.

L'atmosphère des grandes batailles
politiques a bientôt succédé à la pieuse
manifestation du matin.

Une attaque déplacée
contre M. Churchill

Avec une violence inconnue j usqu 'à
présent, le ministre des carburants. M.
Shinwell , au cours d'une réunion pu-
blique au « Jardin d'hiver » de Marga-
te, a violemmen t attaqué M. Churchill.
Ridiculisant le « vieux leader tory com-
plètement gâteux », M. Shin-wel l a sou-
levé quelques protestations dans la sal-
le. Sous un tonnerre d'applaudisse-
ments, il répliqua à l'un de ses inter-
rupteurs « que nous ne serions pas là
sans l'effort collecti f de tous les ou-
vriers, grâce auxquels la guerre a été
gagnée. » « Malgré son rôle dans la
guerre — a poursuivi le ministre — M.
Ch urchill reste l'homme du passé,
J*a#»me des tandis et l'homme des mil-
lions de chômeurs. »

Le publie a soutenu d'une façon tout
a fait  imprévue ces très violentes tira-
des contre M. Churchill. Assez calme
avant l'incident , la salle n'a pas cessé

d'applaudir avec chaleur les paroles
virulentes de M. Shinwell.

Un grand débat sur la
politique Internationale

MARGATE, 26 (Reuter). — Au cours
de la première séance un grand débat
s'est d'emblée ouvert sur les vues des
socialistes anglais à l'égard des affai-
res internationales.

Une résolution interdisant à tout tra-
vailliste de faire partie de l'Associa-
tion en faveu r de l'amitié anglo-sovié-
tique avait été prâ-entée à l'époque.
Or, une autre résolution demandait que
la première fût retirée. Cette associa-
tion avait été considérée par le comité
du parti travailliste comme une orga-
nisation placée sous l'influence com-
muniste.

La résolution a été repoussée à une
écrasante majorité et pas un seul des
syndicats ne s'y est rallié.

Un rapport incomplet
sur la situation en Russie
Un délégué a proposé de repousser

le rapport élaboré par la délégation
du parti envoyée en U.R.S.S., vu que ce
rapport ne contient qu'une documen ta-
tion Insuffisante. Le délégué reprochait
à la délégation de n'avoir pas claire-
mont fait comprendre qu 'il lui fut im-
possible d'entrer réellement en contact
avec le peuple russe, de se faire une
idée des conditions de travail de la po-
pulation soviétique, de mener des en.
quêtes sur l'authenticité des informa-
tions relatives au travail forcé en Rus-
sie ou de se fai re un tableau du mé-
contentement qui règne actu ellement
en U.R.S.S. et auquel M. Staline lui-
même a fait allusion dans quelques-
unes de Sfs déclarations récen tes. En
omettant de parler de ces choses dans
son rapport, la délégation a caché ainsi
la vérité au parti travailliste.

M. Harold Davies a répondu avec
passion à ces accusations. Il a déclaré

que le congrès repoussera sans doute
la proposition qui venait d'être pré-
sentée et n 'a pas caché que de tels dis-
cours ne peuvent que porter atteinte à
l'amitié existant entre I'An ,Jeterre et
les Soviets.

La proposition n 'a pas été mise au
vote car personne ne l'a appuyée. Le
rapport de la délégation a été ensuite
approuvé.

Entre temps, les délégués du congrès
ont décidé que les 500 résolutions et mo-
tions présentées seraient réduites à 24
résolutions. Ce fait  montre que les ad-
versaires de la politique étrangère de
M. Bevin — les modérés comme les ex-
trémistes — se sont rendu compte de
leu r faiblesse en tant que groupes in-
dividuels.

Le congrès approuve
la politique militaire

du gouvernement
MARGATE. 26 (Reuter). — Le con-

grès travailliste a repoussé lundi , par
2,332,000 voix contre 571,000 la résolu-
tion invitan t le gouvernement à renon -
cer au service militaire obligatoire. Les
trois quarts du congrès ont approuvé
la politique du service militaire du gou-
vernement travailliste.

Une charte mondiale du socialisme
MARGATE, 26 (Reuter). — M. Phi-

lippe Noel-Baker, ministre de l'air, a
présenté une charte mondiale pour tous
les socialistes et les gouvernements so-
cialistes, lors de l'ouverture du congrès
travailliste britannique. M. Baker a dé-
claré notamment :

1. Nous devons établir entre les peuples
de l'Europe occidentale et d'Amérique,
d'une part , et les autres peuples du mon-
de des relations nouvelles fondées sur
l'égalité et la confiance. Personne, après
avoir participé à la dernière assemblée de
l'O.N.U. et à ses débats mouvementés, tou-
chant également au problème extrême-
ment sérieux des races, ne peut douter
qu 'il s'agit peut-être là du plus grave
problème du siècle.

Contre la politique des blocs¦ 2. Nous devons cesser de diviser l'Euro-
pe en deu x blocs, comme cela s'est déjà
passé à deux reprises ces cinquante der-
nières années.

Au cours de ces douze derniers mois,
notre comité exécutif a envoyé une mis-
sion d'nmltlé à tous les peuples d'Europe
orientale, y compris la Russie. Nous avons
eu deux congrès Internationaux socialis-
tes auxquels tous les pays d'Europe orien-
tale ont participé. Depuis longtemps déjii
Ernest Bevin a proclamé que l'Orient et
l'Occident ne devaient pas être divisés. Le
parti sait-il tout ce que le gouvernement
a fait pour mettre un terme à cette scis-
sion ?

3. Nous avons établi un nouveau sys-
tème de collaboration économique Inter-
continentale qui sera plus Important qu 'il
ne l'a Jamais été. La pauvreté constitue
toujours le plus Important problème de
l'humanité.

Pouvons-nous maintenir une production
aussi Intensive sans provoquer des per-
turbations ? n faut qu 'il soit mis fin à
la pénurie de marchandises de l'après-
guerre ; les pays dévastés par Hitler doi-
vent être reconstruits : Il faut assurer à
l'Allemagne une existence suffisante ; Il
faut Insuffler un élan agronomique aux
nations pauvres.

Pour empêcher
une nouvelle guerre

Tout tourne autour de cette question :
Pourrons-nous empêcher une nouvelle
guerre? Comme le premier ministre l'a dé-
jà dit , les Nations Unies devraient être
le facteur dominant des rapports inter-
nationaux et les organisations et Institu-
tions de l'O.N.U. devraient fonctionner à
plein rendement. Comment pouvons-nous
atteindre cela ? La loi au lieu de la force.
L'action collective, la défense commune
contre l'attaque. Limitation ct règlement
des armements sur une base Internatio-
nale, toutes ces mesures sont prévues
dans la charte des Nations Unies. Mais
celui qui dit que ces principes sont facl-

Iement réalisables est loin de la réalité.
Il y a toujours à ce propos des gens In-
conscients, qui déclarent que les Nations
Unies auraient déjà dû appliquer ces prin-
cipes et qU'en conséquence elles ont
échoué. Il faut donc se rappeler que les
Nations Unies et leurs institutions ne
fonctionnent que depuis seize mois. Des
progrès marqués ont déjà été enregistrés,
dans la question du contrôle de l'énergie
atomique. Nous devons toujours chercher
à convaincre l'Union soviétique que les
véritables intérêts de la Grande-Bretagne
démocratique ne sont pas en contradiction
avec ceux de VU.R.S.S.

LIRE AUJOURD'HUI
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L'ouverture à Lausanne
de la première Exposition

du café-restaurant
par A. R.

Récit de chez nous
par FRAM.

Hommage à C.-F. Ramuz
Le signe dist inotif de Ramuz, c'est la

grandeur. Sa seule ambition a été d'être
un artiste, en renonçant délibérément à
tous les avantagefi — argent , puissance,
honneurs, plaisirs — sur lesquels les
hommes se précipitent comme des affa-
més. Lui-même en a eu pleinement
conscience, puisqu'il! écrivait dans son
Journal , le ler mars 1915 : * Une vie
très dure, et très belle. De la grandeur,
y sacrifier tout. Et consentir même à
la misère, si elle doit venir , comme il
est probable, disant à sa femme et à
son enfant : consentez aussi. » Pour
maintenir  une telle attitude, il fallait
beaucoup de oouraige et une croyance
passionnée en soi-même et en la valeur
de son art , surtout dans un pays com-
me le nôtre , où l'on cherche par tous
des moyens à décourager les écrivains,
où on leur fait comprendre sans amba-
ges qu 'ils n 'arriveront jamai s à rien . U
est très dur de devoir perpétuellement
remonter le courant , de se répéter cha-
que jour : « Ce sont eux qui se trom -
pent et moi qui ai raison », car évi-
demment  leur pl us grand triom phe, ce
serait d'obliger l'écrivain à renoncer à
écrire, de le persuader qu 'il n'as pas
une vraie vocation . Le 7 jui l let  1919,
Ramuz écrit : « Parc e qu 'ils douten t de
vous, ils vous fon t douter de vous-mê-
me ».

La grandeur de Ramuz , c est d avoir
vaincu cette terr ible tentation , de
s'être obstinément refusé à se renier
lui-même. Qu 'il ne lui ait pas toujours
été facile de tenir, on le conçoit aisé-
ment , d'autant  plus qu 'il possédait un
tempérament assez pessimiste, doublé
d'un esprit critique aigu. Aussi cette
vie en apparence si calme et si heureu-
se a-t-el!le été en réalité difficile et dou-
loureuse. Ramuz pensait très certaine-
ment à lui-même, lorsqu'il citait , dans
les Six Cahiers, la parole de Vigny di-
sant du poète : « II y a une malédiction
sur sa vie et une bénédiction sur son
nom». Mais ce martyre n'a pas été vain;
de cette longue souffrance sortit enfin
la sérénité.

A première vue, ii semble que Ramuz
est toujours le même; son œuvre a par-

tout la dureté d'un beau bloc de gran it.
Et pourtan t , lorsqu'on y regarde de
près, on s'aperçoit qu'elle est singuliè-
rement diverse. Les romans du début
d'Aline à Sa muel Belet , ont quelque
chose de triste et de rentré ; conçuK sui-
vant lia formule réaliste, ils dépeignen t
des vies manquôes; l'atmosphère y est
lourde et asphyxiante. Cependant , déjà
une espérance de salut s'y dessine : ain-
si Aimé Bâche, le peintre vaudois, finit
par comprendre que, pour se réaliser
pleinement , il faut se dépouiller, se ré-
duire à l'essentiel , et créer en commu-
nion avec le génie de son pays. Puis,
en 1914, c'est le tournant décisif; Ramuz
soudain a découvert sa manière ; il
abandonne le genre psychologique pour
le genre poétique. Dès lors il visera de
plu s en plus au style , qu 'il cherchera à
rendre intense, original , fortement ex-
pressif.

C est 1 époque ou il commence a
faire scandale, où on lui reproche
non seulement d'écrire mal,  mai « (ce
qui est beaucoup plus grave) de fa i re
exprès de mal écrire. Pni s viennent ses
chefs-d'œuvre, le Chant de notre Rhône ,
Terre du Ciel , Passage du Poète , la
Beauté sur la Terre. (Notons à ce pro-
pos que Ramuz  possède mieux qu 'aucun
autre l' art de « frapper » un titre, d'y
condenser toute  la substance poétique
d'un livre.) Ayant main tenan t  atteint
à son original i té la plus marquée , étant
parvenu à la pointe extrême de son art ,
il se détend, il revient à une sorte de
classicisme. Parmi ses dernières œuvres,
moins absolues, moins abruptes, plus
nuancées, l'une des plus parfaites est
sans contredit Si le soleil ne revenait
pas. La fin de ce roman a quelque cho-
se de tr iomphant ; il sembl e que l'on
soit revenu au premier jour de la Créa-
tion. Cette apparition du soleil dans «a
gloire naissante montre une fois de
plus (ce sera la dernière), à quel point
Ramuz est au fond un génie solaire.

avawaw
Mais «i dans ses rom ans Ramuz a

voulu redevenir en quelque sorte un
p r i m i t i f ,  cela ne signifie pas qu'il soit
resté ferm é aux grands courants de son
époque ; l'intelligence chez lui était ai-

guë et toujours en éveil. Au fond , com-
me le prouvent ses essais, depuis Rai-
son d'être jusqu'à Taille de l 'homme et
Questions , Ramuz n'était pas seulement
uu artiste, c'était un penseur, et un
penseur d'autant plus remarquable qu 'il
pensait toujours à partir du concret.
Lorsqu'il définit les différents types
d'homme, il trouve des formules préci-
ses et lumineuses; ainsi le 18 avril 1915,
il écrit : « L'artiste et le saint : un mê-
me homme. Sacrifice de soi , renonce-
ment au siècle, consentement aux inju-
res et aux privations, état de grâce, les
disciples, la règle... Parallélisme des
deux mysticismes ». Dans sa très ori-
ginale étude sur Goeth e, il oppose d'une
manière à la fois très juste et très pit-
toresque le sage el le saint , le sage qui
est « un homme essentiellement déséqui-
libré » et « qui ne retrouve son équilibre
qu 'après avoir basculé tout entier hors
de soi » . Dès le début, Ramuz a cher ché
l'uni té  ; toute sa gloire a été de la réa -
liser en écrivan t , c'est-à-dire en créant ,
tout son désespoir de ne pouvoir l'at-
teindre directement pair la foi. Lui-même
ne se concevait que par rapport à un
point centrai ; il l'a dit par la bouch e
A'Aimé Pache : « Je vais de partout vers
la ressemblance, c'est l'Identité qui est
Dieu. »

Cependant ce serait sans doute une er-
reur de vouloir trop « élargir » la natu-
re de Ramuz. Comme nous le disions en
commençant , sa seule ambition a été
d'être un artiste. Il a voulu faire sentir
la montagne valaisanne, le vignoble
vaudois, la fraîcheur boueuse du Rhô-
ne, les rendire plus réels qu 'ils ne sont
en réalité , leur con férer l'éternité. Il l'a
d i t  lui-même très clairement à la f in de
Raison d'être : « ... qu 'il existe, une fois,
grâce à nous, un livre, un chapitre, une
simpl e phrase, qui  n'aient pu être écrits
qu 'ici , pairce que copiés dans leur in-
flexion sur telle courbe de colline ou
scandés dnn« leu r rythme par le retour
du lac sur les galets d'un beau rivage,
quelque part , si on veut , entre Cully et
Saint-Saphorin — que ce peu de chose
vole le jo ur, et nous nous sentirons ab-
sous » . Son vœu a été exaucé.

Pierre BOREL.

Les ouvriers du gaz
et de l'électricité

menacent de faire grève

L 'autorité du cabinet f rançais battue en brèche

Le président du conseil semble décidé à résister ,
aux revendications du personnel de ces entreprises nationalisées

Notre correspondant de Paris nous té-
léphone :

Une semaine bien difficile s'ouvre au-
jourd'hu i pour le gouvernement fran-
çais dont l'autorité est battue en brè-
che par un conflit social d'une extrême
gravité, celui du gaz et de l'électricité.

On connaît déjà l'essentiel des faits.
Réclamant une augmentation de salai-
re, les travailleurs du gaz et de l'élec-
tricité ont menacé le gouvernement
(dont ils sont d'ailleurs fonctionnaires
puisqu'ils appartiennent à des entrepri-
se nationalisées) d'une grève perlée
« par ralentissement de la production »
et oe, jusqu'à ce qu 'entière satisfac-
tion leur soit donnée.

Grève perlée, cola se traduit par une
baisse de production pour le gaz et une
série de « délestage » pour le courant
électrique.

Pratiquement, on devine aisément
quelles perturbations profondes appor-
terai t dans l'économie française l'ap-
plication des consignes syndicales.

Aussi bien le gouvernement ne pon-
vait-il demeurer indifféren t à cette
mise en demeure et , renouvelant le ges-
te déjà accompli lors de la grève des
meuneries, M. Ramadier a-t-il derechef
décrété la réquisition du personnel en
question.

Le geste, s'il a été généralement bien
accueilli par l'opinion (on est usager

avant d'être homme de droite ou de
gauche) a par contre soulevé d'amères
critiques tant à la C.G.T. que dans les
fédérations intéressées où la mesure
gouvernementale est qualifiée de «vexa-
toire et d'inopérante».

Aujourd'hui un match va se j ouer.
II oppose JI. Ramadier, défenseur loyal
de la politique Blum de déblocage des
salaires sans contre-partie effective
d'accroissement de production , et les
ouvriers du gaz et de l'électricité, les-
quels ju stifient leurs revendications en
affirmant que le rendement de 1947 est
de 138% par rapport à celui de 1939.

On doit remarquer cependant que les
candidats grévistes passent sous silen-
ce le déficit de leurs entreprises et qui
atteint presque 20 milliards pour l'an-
née courante.

La grève perlée doit commencer théo-
riquement mercredi après une grève
d'avertissement.

II reste donc au gouvernement vingt-
quatre heures pour négocier, après quoi
si toute conciliation s'avère impossi-
ble, l'affaire prendra l'aspect d'une vé-
ritable épreuve de force.

M. Ramadier, évoquant le différend,
a lui-même affirm é : Nous tiendrons
tête, notre autorité, c'est au nom du
peuple que nous l'exercerons.

Dont, nct.p.
Ceci dit , il est à noter que le gouver-

nement n 'est pas seulement menacé sur
sa gauche par la recrudescence des
conflits ouvriers, mais également sur
sa droite par la rébellion ouverte des
producteurs privés contre le dirigisme.

De là , sans aucun doute, le double
avertissement lancé au cours des fêtes
de Pentecôte par les orateurs officiels,
à la fois contre le part i communiste res-
ponsable de la politique de l'agitation
ouvrière, et contre le R.P.F. taxé «d'ex-
ploiter le mécontentement pour met-
tre en échec les institutions républicai-
nes».

Le leader socialiste, Guy Mollet ,
n 'a pas craint de conclure en ces ter-
mes qui donnent à réfléchir : « U nous
reste deux ou trois mois terribles à
passer. » M.-O a.

La population allemande manque de pain

La crise alimentaire en Allemagne occidentale a atteint son point culminant
la semaine dernière. Dans de nombreuses villes, la population a manifesté
devant les magasins d'alimentation pour réclamer à manger. Cette photogra-

phie montre des Hambourgeois assis devant une boulangerie vide.

Les ouvriers du bâtiment
repoussent les propositions
de la commission fédérale

de conciliation

La menace de grève est-elle ou n 'est-elle pas écartée ?

mais ils ne ferment pas la porte à toute négociation ultérieure

Le congrès national des ouvriers du
bâtiment affil iés à la Fédération suis-
ses des ouvriers du bois et du bâtiment
a eu lieu dimanch e à Berne. Il a exa-
miné sérieusement la proposition de la
commission fédérale de conciliation et,
après en avoir discuté, a voté une ré-
solution dont voici de larges extraits :

Le congrès national des travailleurs du
bâtiment constate que la commission ou-
vrière des tractations centrales de la ma-
çonnerie a agi conformément aux lignes
directives tracées par les organes compé-
tents de la fédération et approuve son
œuvre. Il déplore vivement le fait que la
Société suisse des entrepreneurs, qui con-
naît suffisamment les durs et fatigants
travaux des ouvriers du bâtiment et de-
vrait aussi connaître leurs besoins, se soit
obstinée à refuser aux ouvriers les amé-
liorations équitables demandées.

Les regrets
Il constate et déplore que ladite socié-

té, en vue d'induire en erreur le public,
sur les revendications ouvrières , ait lais-
sé entendre que l'acceptation des dites
revendications causerait un renchérisse-
ment de la construction et conséquem-
ment des logements, dans une mesure bien
supérieure à la réalité.

Le congrès déplore aussi que les auto-
rités fédérales aient eu , à l'occasion du
conflit dans le bâtiment , une attitude
unilatérale , hostile aux ouvriers, sans te-
nir en juste considération les conditions
de travail et d'existence de cette catégo-
rie d'ouvriers. Il n 'ignore pas les lois
de l'économie et sait qu 'il n 'est possible
d'élever ni les salaires réels, ni les condi-
tions de vie de la population au delà des
limites tracées par la productivité.

Il constate que les maçons et les ma-
nœuvres sont en retard , même en com-

parant leur situation avec ceWes des au»
très groupes professionnels.

Contre les propositions
de la commission
de conciliation... .

Le congrès déplore que la commission fé- .
dérale de conciliation n'ait pas suffisèm-,
ment pris en considération tous les argu-]
ments fondés qui lui ont été exposés en
Justification des demandes d'amélioration.,
en faveur des ouvriers du bâtiment et ait
refusé à ces derniers le minimum de jus-.-
tice qu'ils étaient en droit d'attendtet
d'elle. Le congrès repousse par consé-
quent la proposition faite le 17 mal par.
la commission fédérale de conciliation,
parce qu 'elle n 'apporte pas aux ouvrier»
du bâtiment les améliorations auxquelles,
ils ont un droit sacré.

Les ouvriers ne peuvent se considérer
satisfaits par le seul rétablissement d«w
salaires réels de 1939, qui étaient déjà
insuffisants, mais ont le droit d'en exiger
de plus élevés.

... et cependant 'y
Le congrès confirme toutes les reven-

dications présentées le 4 février et les
considère encore et toujours comme Justèa
et applicables. Toutefois, en vue de faci-
liter la solution du conflit et d'éviter
la lutte , ainsi que les graves conséquen-
ces qui en découleraient , il autorise les
instances compétentes de la fédération. A
retirer temporairement, certaines revendi-
cations et à limiter légèrement la portée
de quelques autres.

Au cas où il ne serait pas possible de
réaliser un accord, même à la suite de la
renonciation précitée et que la grève se-
rait rendue inévitable, on devra insister
sur toutes les revendications du 4 février.

La Fédération chrétienne
des ouvriers du bois et du bâtiment

s'élève également contre
les propositions fédérales

ZURICH , 26. — La Fédération chré-
tienne suisse des ouvriers du bois et
du bâtiment , dans une conférence qui
s'est tenue à Zurich , a pris position à
l'égard du conflit  de salaires dans l'in-
dustrie du bâtiment :

1. La conférence constate que les reven-
dications présentées par les ouvriers suis-
ses du bâtiment , en février 1947. sont
Justifiées et supportables pour l'écono-
mie.

2. La conférence proteste énergiquement
contre la manière insupportable de. ren-
dre la classe ouvrière responsable de l'aug-
mentation des prix passée et actuelle. Il
fau t relever que les salaires dans l'indus-
trie du bâtiment étaient sl bas au début
de la guerre qu 'ils n 'ont Jamais corres-
pondu au coût de la vie d'alors et qu 'ils
étaient encore plus bas qu 'avant la crise
de 1930-1936.

(Lire la suite en 6me page)

M. de Gasperi
chargé de former
le cabinet italien

La crise ministérielle
dans la péninsule

ROME , 26 (A.F.P.) — M. de Nicola,
présiden t de la république , a reçu sa-
medi matir  M. de Gasperi et lui a con-
fié la mission de former le cabinet. ....

M. de Gasperi a accepté le mandat
de former le cabinet.

Pas de gouvernement
de large concentration

ROME , 27 (A.F.P.) — « Je renoncé à
former un cabinet de large concentra-
tion, ce qui ne veut pas dire que je re-
nonce à mon mandat » a déclaré M. de
Gasper i, à l'issue des négociations qu'il
a eues lundi soir avec M. Nenni, lea-
der du parti socialiste majoritaire et
M. Facchinetti, leader du parti répu-
blicain.

<t II reste d'autres voies et d'autres
possibilités de constituer un gouverne-
men t » a ajouté M. de Gasperi , préconi-
sant : « Certaines positions bien arrêtés
m'ont jusqu 'ici empêché de former le
cabinet de concorde que je désirais fai-
re, mais le pays ne doit pas s'alarmer,
car nous arriverons à une solution. »

SAN-JOSË (Costa-Rica), 27 (Reuter).
— D'après les nouvel les reçues de Ni-
caragua, une révolution aurait éclaté
et la garde nationale aurai t déposé le
président de la république du Nicara-
gua, M. Léonardo Arguello.

L'armée aurait pris
le pouvoir

NEW-YORK , 27 (Reuter). — D'après
certaines informations, l'armée aurait
pris le pouvoir dans la république de
Nicaragua. Les communications télé-
phoniques avec Managua , la capitale,
sont coupées.

Le consul général du Nicaragua à
New-York, dit qu 'il a été complètement
surpris par ces informations. M. ïiéb-
nard o Arguello a été élu prési dent là
3 février dernier. Il est entré en fonc-
tion le ler mai. D'après la constitution,
il est élu pour six ans.

Une révolution
aurait éclaté
au Nicaragua
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Demandons

TOUR
de précision
de 30 à 40 cm. — Offres
& Prof . De-Glorgi, Locar-
no.

On demande à acheter un

vélo de dame
avec changements de vi-
tesse, lumière, etc. Offres
à case 65<54, Neuchâtel.

On cherche d'occasion ,
mais en très bon état , un

« BUTAGAZ »
deux feux. — Demander
l'adresse du No 336 au
bureau de la Feuille
d'avis .

Souris blanches
Je suis acheteur de 500

à 800 pièces par semaine.
G. Burnier élevage MO-
TIERS ( Neuchâtel ), tél
9 14 77.

Faiseur
d etampes

capable, Suisse allemand,
23 ans, cherche place
pour tout de suite, de
préférence dans atelier
faisant la semaine an-
glaise. — Offres sous
chiffres P 3998 N à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

JEUNE HOMME
ayant terminé son ap-
prentissage de commerce,
Suisse allemand, mais
sachant le français, cher-
che pour le ler juillet
place dans un bureau de
commerce, de préférence
à Lausanne, Neuchâtel ou
Genève. Pour tous rensei-
gnements s'adresser à M.
Sulzberger-Trabaud , pas-
teur, Andelflngen, canton
de Zurich.

Jeune
VENDEUSE

ayant fait son apprentis-
sage, branche textile,
cherche place dans ma-
gasin (dans n'Importe
quelle branche) pour se
perfectionner dans la
langue française. Entrée
sl possible le ler Juin ou
plus tard. — Offres avec
Indication de salaire à
Erlka Hânger, Birsstrasse
210. Bâle, tél. 3 59 68

Jeune •• ¦• i

VENDEUSE
consciencieuse, cnerche
place dans un commerce
de textiles ou de denrées
alimentaires à Neuchâ-
tel ou environs de pré-
férence. Entrée selon en-
tente. Certificats à dis-
position . Adresser offres
écrites à X. B. 340 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

URGENT
Je cherche à acheter

une magnéto - dynamo
« Bosch » et um réservoir
à cheval. — Ecrire chez
M. A. Dubois, Jet-d'Eau
4, Fleurler.

On demande à acheter
d'occasion un bon

PIANO
Prière de faire offres
écrites avec marque et
prix sous chiffres M. R.
285 au bureau de la
Feuille d'avis.

Achats - Ventes
Echanges

de tous meubles usagés
S'adresser toujours aux

Occasions Meyer
Faubourg de l'Hôpital 11

Neuchâtel

Dr Artus Amaudruz
Bevaix

DE RETOUR
mercredi 28 mai

Sommelière
bien au courant du ser-
vice, serait engagée tout
de suite ou pour date à
convenir, dans bon petit
café à la Ohaux-de-Fonds.
Adresser offres écrites à
M. W 322 au bureau de
la Feuille d'avis.

On demande un

JEUNE
HOMME

comme commissionnaire,
nourri et logé, bon salai-
re. Faire offres à boulan-
gerie-pâtisserie Wyss, rue
J.-J.-Lallemand Neuchâ-
tel.

Orphelinat privé près
de Berne cherche

PERSONNE
sérieuse pour le poste
de limgére. — Offres sous
chiffres D 11430 Y à Pu-
bliantes, Berne, ou tél.
5 27 01; à la même adresse

JEUNE AIDE
pour le ménage art les
enfants.

EMPLOYÉE
DE BUREAU

cherche emploi provisol.
re ou remplacement pour
un ou deux mois. Offres
sous chiffres M. P. 313
au bureau de la Feuille
d'avis.

Atelier de reliure cher-
che

jeune ouvrière
brocheuse

Entrée Immédiate. — Se
présenter entre 11 h. et
12 heures. Reliure Attin-
ger, place Piaget 7, Neu-
châtel.

On cherciho

JEUNE FILLE
comme sommelière. Dé-
butante acceptée. Entrée
Immédiate. — Hôtel Na-
tional , Fleurler.

On demande deux Jeu-
nes filles, l'une nomme

fille de salle
et l'autre comme

femme de chambre
qui remplacerait la fille
de salle, dans hôtel-pen-
sion sans alcool (avec
pourboires). Entrée Im-
médiate. Offres à l'hôtel
de la Croix-Bleue Neu-
châtel. Tél. 5 28 61.

SITUATION
Homme dans la qua-

rantaine, énergique et
débrouillard cherche si-
tuation stable dans mal-
son de commerce, comme
livreur ou autre. Réfé-
rences. Adresser offres
écrites à R. F. 349 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

OUVRIÈRES
sont demandées pour l'atelier. Travail
propre et bien rétribué. S'ad resser ou se
présenter à la fabrique de bonneterie

E. APOTHÉLOZ et Cie, Colombier.

•COMPTABLE
expérimenté

cherche changement de situation.
Offres sous chiffres P 3993 N à Publ icitas,

Neuchâtel.

""

PIVOTES"
Bonnes rouleuses

sont demandées tout de suite.

S'adresser à MAURICE MOUGIN, Dombresson.

William-W. Châtelain Ksasr
Etudes comparées en vue de mariage

Sélection du personnel
Certificats psychologiques

NEUCHATEL - MONRUZ Tél. 5 34 10

DAME, 40 ANS,
ALSACIENNE

possédan t brevet commercial (compta-
bilité-correspondance) ; possédant per-
mis de conduire pour automobile, oher-
ohe poste de confiance, gouvernante
générale, dame de buffet , ou chez per-
sonne seule comme dame de compagnie,
de préférence à Neuchâtel. Offres à

case postale 24.4.33, Bâle 8.

Administration cherche

emp loyée de bureau
connaissant la sténo-dactylographie.

Offres écrites sous chiffres G. E. 341
aveo prétentions au bureaiu de la

Feuille d'avis.

Famille à Saint-Gall ,
avec deux enfants 7 ans
et demi et 5 ans M )  cher-
che gentille

JEUNE FILLE
fidèle et honnête qui dé-
sire apprendre l'alle-
mand, le ménage et la
cuisine soignée. Bons
traitements. S'adresser à
Mme Claire Rietmann,
Tannenstrasse 27, Saint-
Gall.

Cuisinière
serait engagée tout de
suite par restaurant de la
frontière. — Faire offres
à M. Nydegger, hôtel Fé-
déral, les Verrières.

Echange
Berne • Neuchâtel
J'échangerais dans quar-
tier bien situé à Berne,
maison familiale , coopé-
rative d'habitation, qua-
tre pièees, cuisine électri-
que, boiler, confort, Jar-
din, <x>ntre maison équi-
valente, éventuellement
logement de quatre à cinq
pièces & Neuchâtel. —
Offres à carte PR. No 226
Berne-transit, poste res-
tante.

On ohfjrclie à ache-
ter petite

villa ou chalet
de cinq pièces avec
confort et Jardin,
aux environs de Neu.
châtel, pour cet au-
tomne ou pour le
printemps prochain .
Adresser offres sous

' chiffres AS 6734 L à
Annonces Suisses S.
A. Lausanne.V J
Je ctardhe à acheter un

TERRAIN
d'environ 400 à 500 m,.
Adresser offres écrites à
G. M. 320 au bureau de
la Feuille d'avis.

- A louer à la campagne,
ilu 15 juin au 15 août,

un appartement
de deux chambres et une
cuisine, le tout meublé,
au bord de la route can-
tonale et à proximité
d'une succursale coopé-
rative. — Adresser offres
écrites à D.D. 338 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A louer pour séjour
d'été un beau

LOGEMENT MEUBLÉ
S'adresser à Mme Robert
Schertenleib, Ohampfahy-
Ugnlères, tél. 7 92 07

Jeune homm? cherche

chambre
et m

pension
à. Neuchâtel ou à Salnt-
Blaise. — Offres à R.
KISSLING, Solothumer.
strasse 258, Wangen près
Olten.

Dame âgée cherche
pour quatre à six se-
maines

PENSION
à la campagne. Adresser
offres écrites avec prix
sous E. P. 277 au bureau
de la Feuille d'avis

Dans chalet
dans la région de Mon-
treux, on prend

enfants
dès 10 ans, en pension ;
prix modérés. — Offres :
Chalet la Cranche, Vil-
lard/Chamby.

Immeuble
avec locaux
industriels

et appartements
à vendre à la Côte. Situa-
tion excellente, au centre
de la ville. Locaux indus-
triels 416 m'. Convien-
drait à maître d'état ou
petite usine. S'adresser à,
l'étude A. Michaud , no-
tariat-gérances, Nyon.

Terrain
à Peseux

environ 4500 m- à
vendre en bloc
avantageusement.
Art. 308, Rugln,
appartenant à M.
L é o n  S a n d o z
(pour 1725 m=) et
à M. Paul Kra-
mer, Saint-Nico-
las 7, Neuchâtel
(pour 2757 m2)

S'adresser à ce
dernier.

A louer deux

CHAMBRES
avec pension soignée à
monsieur sérieux. — S'a-
dresser Bel-Air 45. Sme
étage.

Dans petite pension , on
cherche encore quelques

pensionnaires
Demander l'adresse du

No 348 au bureau de la
Feuille d'avis.

Ouvrière honnête cher-
che une chambre meu-
blée indépendante pour
le 31 mal . Adresser offres
écrites à W.R. 345 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour la
période du 12 Juillet à
fin août

chalet ou
appartement meublé

(cinq ou six lits) dans le
Jura ou les Alpes. Even-
tuellement séjour dans
pension pour six person-
nes dont trols enfants.
Adresser offres à famille
Butticaz Corcelles. Neu-
châtel . 

On cherche à louer
pour tout de suite , rue
de l'Eglise-rue du Manè-
ge-rue Breguet .

chambre haute
pour entreposer des
meubles — Offres avec
prix sous chiffres P 3988
Nà  Publicitas, Neuchfttel .

M o n s i e u r  travaillant
hors de la ville (ne ren-
tre pas à midi) cherche

CHAMBRE
si possible indépendante.
Vii'.e - Serrières Adress:r
offres écrites à D. J. 318
au bureau de la F.iuiille
d'avis.

JEUNE FILLE
est demandée pour faire
le ménage et servir au
café. — Faire offres à
M. Nydegger, hôtel Fédé-
ral , les Verrières.

Garnisseur
pour autos

qualifié, serait engagé
tout de suite. Chs Schluep.
sellier pour autos, Saint.
B'.aise. tél. 7 52 33.

On cherche pour entrée
tout de suite ou à con-
venir

deux polisseurs
Gain Intéressant pour
ouvriers qualifiés. Places
stables. — Offres à E. Lu-
th!, fabrique de meubles,
Nyon. Tél. 9 55 42. En de-
hors des heures de tra-
vail , tél. 9 56 51.

VENDEUSE
Je cherche Jeune ven-

deuse de 20 à 25 ans,
connaissant bien la bran-
che , pour boulangerie —
Faire offres sous chiffres
P. K. 347 au bureau de
la Feuille d'avis avec pho-
tographie et certificats.

On cherche

JEUNE FILLE
aimant le commerce pour
aider dans un magasin de
mercerie-bonneterie à la
Neuveville. Faire offres à
case postale No 38 à '.a.
Neuveville.

Blanchisserie
cherche une brave per.
sonne, en bonne santé,
pour la buanderie. Bon
salaire nourrie, logée si
on le désire. PRESSANT.
Ecrire sous chiffres D. E.
344 au bureau de la
Feuille d'avis.

Enchères publiques
de mobilier

Mercredi 28 mai 1947, dès 14 heures, le
greffe du tribunal de Neuchâtel vendra par
voie d'enchères publi ques, aux Saars 26 à
Neuchâtel , les objet s mobiliers suivants :

Une chambre à manger composée de huit
chaises, un buffet de service et une table à ral-
longes ; une commode, une sellette , une ma-
chine à coudre à pied « Phoenix » ; un salon
Louis XV, velours rouge, composé d'un ca-
napé, six chaises, deux fauteuils , une con-
sole et une table ; une glace ; deux lits com-
plets, bois, une place ; une armoire à glace,
un lavabo, tables diverses, un secrétaire,
diyix chaises neuchâteloises flammées, deux
tabourets croisillon , un régulateur , une cui-
sinière à gaz, lampes diverses, tableaux , tapis ,
batterie de cuisine, vaisselle, etc.

Paiement comptant.
Neuchâtel, le 20 mai 1947.

" ' Le greffier du tribunal :
R. MEYLAN

( ; 

>

\A vendre à Montmollin
pour cause de double emploi,

propriété soignée, 4700 m2, comprenant :

A. Villa, construction massive 1915, neuf chambres,
dépendances, chauffage central.

B. Garage indépendant pour deux voitures et petit
atelier en sous-sol.

C. Tennis et grand verger, nombreux arbres fruitiers
en plein rapport.

D. Vue magnifique, situation abritée et tranquille,
accès facUe , à proximité de la gare, altitude envi-
ron 750 m.

S'adresser , PAR ÉCRIT, à Paul Kramer, Saint-Nicolas 7, à
Neuchâtel , qui enverra notice détaillée. Il ne sera pas donné
de renseignements par téléphone.

A VENDRE
très près du centre de la ville , terrain à bâtir
450 mJ environ. Pour tous renseignements,
s'adresser Etude Jeanneret et Soguel , Môle 10.

A un homme travailleur, honnête et de bonne
présentation, qu'il soit d'un milieu ouvrier, artisan
ou commerçant, nous offrons

UNE EXCELLENTE SITUATION
comme représentant auprès de la clientèle parti-
culière de nos produits de grande marque. Nous
sommes très avantageusement connus dans tous
les milieux , nous travaillons sur des principes
sains et celui qui a de la volonté peut se créer
une belle existence chez nous. Mise au courant
complète.

Adressez-nous votre offre détaillée avec photogra-
phie et nous vous fixerons rendez-vous pour un
entretien où vous pourrez connaître nos conditions.
Ecrivez sous chiffres U. 51938, à Publicitas, Neu-
ch&tel.

ON CHERCHE
pour correspondance-facturation , une

jeune employée
de langu e maternelle allemande. Bonnes con-
naissances du français. Travail var ié  et indé-
pendant. Entrée à convenir. Adresser offres
écrites à Radio-Médiator S. A., Neuchâtel.

La fabrique d'horlogerie
chemin des Pavés 6

engagerait

un acheveur d'échappement
un poseur de cadrans

Eventuellement, on sortirait ce travail
à domicile

On cherche pour entrée immédiate

j eune homme
débrouillard pour la distribution du courrier et le
classement et

jeune emp loyé
comme aide de bureau
Faire offres manuscrites avec photographie et

curriculum vitae , prétentions de salaire et indication
de la date d'entrée sous chiffres P 3978 N a Publi-
citas , Neuchiltel.

CHOCOLAT SUCHARD S. A., Neuchâtel
offre situations intéressantes à, un

correspondant
et à une Jeune

sténo-dactylographe
tous deux de langue française.

Faire offres avec photographie , curriculum
vitae, références et prétentions de salaire

Entreprise industrielle suisse romande
(appareils électrothermiques) engage-
rait pour le ler AOUT 1947 :

chef comptable S^.ïfiJSâ
l'habitude de diriger personnel comptable,
deux langues ;

employés (ees) pL^consd/naÇi»
et bons calculateurs , pour comptabilité, stocks.

Bonnes places stables.

Faire offres avec curriculum vitae et
prétentions de salaire sous chiffres
P. 14,356 G. à Publicitas , Fribourg.

POW Genève, on demande

DROGUISTE
. diplômé

très au courant de la vente et connaissant bien
les spécialités pharmaceutiques.

Adresser offres , sous case 402 Rive, Genève.

Entreprise industrielle du Vignoble cherche

mécanicien capable
et consciencieux, connaissant l'outillage, le
fraisage et le tournage. Facilité d'adaptation
est demandée pour mise au courant sur partie
spéciale. — Faire offres  écrites avec certi-
ficats et pré tent ions  dc salaire sous chiffres

D. E. 296 au bureau de la Feuille d'avis.

I 

GRANDS MAGASINS S

AU GRAND PASSAGE S. A. |

cherchent :

DES VENDEUSES 1
pour leurs rayons de j

maroquinerie, confection,
pantoufles, mercerie, bas, 9

modes, parfumerie ;

deux sténo-dactylos
une employée Ha CRéMERIE I
deux employées pour ]e BAR ï

Places stables, bien rétribuées i
et d'avenir.

Faire offres détaillées manuscrites I j
avec photographie, prétentions de
salaire et copies de certificats au I

Bureau du pe r sonne l .  WÊ

MESSERLI & Cie
BRACELETS CUIR, MAROQUINERIE

engageraient encore quelques

ouvrières qualifiées
sur portefeuilles et kodaks,

ouvrières débutantes,
ainsi que jCUUeS filles
pour différents travaux d'atelier.

Se présenter au bureau, avenue de la Gare 15,
Neuchâtel.

On cherche

EMPLOYÉ
DE BUREAU

connaissant bien la correspondance, avec bonne
formation commerciale, pour une entreprise

Industrielle du canton.
Faire offres, avec certificats et prétentions,
sous chiffres D 3951 N à Publicitas, Neuchâtel.

Entrée Immédiate ou à convenir.

Administration oherohe pour un service
d'économie de guerre, en qualité de

chef de bureau
employé qualifié, énergique. Entrée im-
médiate. Adresser offires écrites avec
prétentions sous ohiSfres L. P. 342 au

bureaiu de lai Feuille d'avis.

c ^On oheroh e une

EMPLOYÉE
de bureau

sténo-dactylo français, allemand et
éventuellement anglais, ainsi qu'un

EMPLOYÉ
de fabrication

Faire offres manuscrites avec référen-
ces et prétentions à

MÉTALLIQUE S. A.
20, rue de l'Hôpital, Bienne

Maison connue et bien introduite engagerait

R E P R É S E N T A N T  (E)
actif présentant bien . minimum 28 ans, pour la vi-
site de sa clientèle particulière, avec articles de
vente facile. Emploi stable. Fixe intéressant garanti .
Gain : de Fr. 5CO.— à 700.— par mois. Carte rose
et abonnement payés par la maison. Débutant ac-
cepté. — Offres détaillées sous chiffres P. A. 10796
L. à Publicitas, Lausanne.

Téléphoniste
Importante manufacture d'horlogerie
oherohe une téléphoniste de langue
française, parlant l'allemand, pour «son
service interne et externe. Faire offres
accompagnées de copies de certificats
et prétentions de salaire sous chiffres
E. 22,994 U. i Publicitas, Bienne, rue

Bufour 17.

Ouvrières
sont demandées, très bons salaires. S'adresser:

EMILE VAUTHIER & FILS
Fabrique de pivotages, DOMBRESSON.

EMPLOYÉ DE BUREAU 1
bon correspondant j

possédant sl possible maturité commer- I
claie, trouverait situation stable et Inté- I j
ressante aux l

Etablissements
J. Perrenoud & Cie S. A. à Cernier I
Envoyer offres manuscrites, avec photo- I j
graphie, certificats et prétentions de K
salaire, a la direction. j

Toute discrétion assurée. i

« VITA », compagnie d'assurances sur la vie
Nous cherchons à engager à titre

d'agent
professionnel

Acquisition • Organisation

une personne sérieuse et aimant le service
de la clientèle privée. Assurances vie,
rentes et maladie. Fixe. Commissions. Frais
de voyages et Indemnités Journalières.
Adresser offres écrites à M. Biaise JtTNIER,

agent général, rue de l'Hôpital 18,
Neuchatel

La mode !

V -n

La veste de tricot
LÉGÈRE ET AGRÉABLE

A PORTER
COUPE PARFAITE

EN GRIS ET EN MARINE

Savom-
JQatitp iettai

ÉIII IIIIMIMIIIIMIMBHIMIIM IIIH laMaaT

On cherche, pour entrée à convenir,
une jeune fille en qualité

d'aide de bureau
Travail intéressant et bien rétribué. Adresser
offres écrites à J. M. 207 au bureau de la

Feuille d'avis.
On cherche pour tout de suite une

téléphoniste
pour une Institution de Berne. Langue maternelle
allemande, très bonnes connaissances du français.

Offres manuscrites avec curriculum vitae, copies
de certificats, références, prétentions de salaire et
photographie sous chiffres A. 11356 Y. à Publicitas,
Berne.

Ensuite de la démission du titulaire, le poste de

tenancier du Cercle catholique
et militaire de Colombier

est à repourvoir pour le 1er septembre.
Le cahier des charges est à la disposition des

intéressés, chez M. C. DEAGOSTINI,
rue de la Société, jusqu'au 14 juin 1947.

Antiquités
Schneider

EVOLE 9 - Neuchatel
ACHAT - VENTE

ÉVALUATION
DISCRETION

ACHAT - VENTE
ECHANGE

de meubles en tous
genres

Au Bûcheron
Ecluse 20 Tél. 6 26 33

I Vieux livres
en tous genres

sont achetés
au p lus haut prix
On se rend a domicile

Au Roseau Pensant
Temple-Neuf 15

Téléphone 5 43 74



TCHICKIE
F E U I L L E T O N

de ta « Feuille d'avis de Neuchâtel  »

lt O M A N
par 27

Elenore SBeherin

— Regardez bien cette vieille rui-
ne , Tchickie, f i l  Jack. Elle veut à
toutes forces se fa i re  passer pour
une jeune fille. Vous ne trouvez pas
cela cocasse ? Je dirai même que ça
va plus loin , et qu 'on peut en tirer
une certaine philosophie.  Quand
nous aurons cel Age- là , la vie n 'aura
plu s beau cou p de saveur. Nous se-
rions bien bétes de ne pas en pr ofi-
ter, vous ne trouvez pas ?

— En somme, si j 'ai bien compris,
vous voudriez que je m 'empare du
manteau  de chinchilla de celle da-
me ?

— Pourquoi pas ? Vous avez le
droit de prendre ce que vous n 'avez
pas.

Il repoussa son assiette , se pencha
vers la jeune fille et lui prit  la
main.

— Vous seriez magnifi que dans ce
manteau , Tchickie !

— Eh bien ! Prenez-le , voulez-
vou s ? Celle personne est si occup ée
à manger qu 'elle ne s'apercevra de

-rien. Avec un peu d'adresse , nous
pourrons nous sauver, ni vu ni con-
nu.

— C'est bizarre , remarqua Jack en
haussant  les épaules, le monde n 'est
fa i t  que de conventions stup ides.
J'adorerais voler ce manteau pou r
vous. Six ou sep t cents dollars ,
qu 'esl-ce que ce serait pour moi en
comparaison du plaisir que vous en
aur iez  ? Mais , si je faisais cela , vous
me prendriez immédiatement pour
un monstre , et lou t le mond e pous-
serait les haut s  cris 1 II n'y a pas
moyen de faire  ce qu 'on veut...

— Eh bien ! Pusi que vous tenez
te l lement  à nie fa i re  plaisir , déclara
Tchickie  en souriant , puisque vou s
tenez t e l l emen t  à fai<r e des cadeaux
à une pauvre fille comme moi , pour-
quoi ne m 'envoyez-vons pas une ri-
vière de d iamants  à t i t r e  anonyme ?

Les yeux de Jack pétil lèrent.
— Vous ne me croyez pas ? Mais

je vous prouverai que je parle sérieu-
sement. Vous verrez , Tchickie.

Pendant  tou t le temps que dura le
repas , la conversat ion se poursuivit
sur ce ton mi-plaisant , mi-sérieux,
et , malgré l ' incident du manteau  qui
ava i t  assombri le début de la soirée,
Tchickie se senla i t  ple inement heu-
reuse dans cette atmosphère de luxe
qui la grisait un peu.

Plus tard , lorsqu 'ils se furent  assis
au fond de la grosse c o n d u i t e  in-
térieure de Jack , celui-ci prit  douce-
ment Tchickie par la ta i l le .

— Vous avez de la sympathie pour
moi , Tchickie ?

— Oui.
— Vous savez que vou s comptez

beaucoup pour moi , que vous êtes
tout clans ma vie.

— Non.
— Mais Sii , vous le savez. Jamais

je n'ai éprouvé un pareil sentiment.
Croyez-moi , Tchickie, c'est vrai. Je
voudrais  vous donner tant de bon-
heur, Tchickie!

Il lui avai t  pris les deux mains.
Il se penchait  vers elle. Son visage
se rapprochait .

La jeun e fille recula avec un sur-
saut.

— Non , je vous en prie.
— Tchickie, vous ne savez donc

pas qu 'il y a un an que je vous
aime , que je vous désire ? Oh ! ma
chérie , regardez-moi , laissez-moi
vou s prendre dans mes bras. Ce sera
une telle joie pour moi !

Tchickie résistait de toutes ses for-
ces. Elle avait  peur. Soudain , elle
s'enfoui t  le visage dans les mains
et se mit  à pleurer. Jack laissa re-
tomber ses bra s comme un homme
qui vient de recevoir un coup de
feu.

Puis il se pench a en avant et glis-
sa quel ques mots à l'oreille du chauf-
feur. D'un geste doux , il reprit les
mains  de Tchickie et se mit  à ob-
server la jeune fille. Ses yeux bril-
laient.

— Pourquoi avez-vous pleuré ,
Tchickie ?

— Je n'ai pas pleuré, répondit-elle
à voix basse.

— Alors, pourquoi vou s êtes-vous
caché le visage ?

— Je ne sais pas... Je ne sais plus
où j'en suis.i. Oh ! je regrette que
vous ayez parlé. Vous ne m'aimez
pas, main tenan t , je le sais. Vous avez
dit cela comme vous l'auriez dit â
une autre termine. Vous avez tout
gâché.

U l'a t t i ra  contre lui et , brusque-
ment , l'obligea à releve-r la tête.

— Je vous aime, Tchickie... je
vous a ime avec une force extraordi-
naire. Je donnerais  tou t  pour sentir
vos bras autou r de moi. Oh ! ma
chérie, vous ne savez pas combien je
vous aime.

Ses lèvres rouges et bien modelées
é ta i en t  entrouvertes. On voyait bril-
ler ses dents blanches. Son regard
brûlait .

— Tchickie , embrassez-moi... rien
qu 'un seul baiser.

Elle le repoussa de la main. Im-
mobile , elle le regardait t and i s  qu 'il
couvrai t sa main  de baisers. Jack
lui saisit les poignets avec une bru-
talité qui la surprit.

— Je vous aime , vou s ne le savez
donc pas ? MA chérie , ma pe t i t e
fille toute blanche... Je vous en sup-
pli e.

Elle ferma les yeux, elle sentait  le
souffle de Jack sur ses joues. Bien-
tôt , il lui lâch a les mains. Il sou-
riait .

— Tchickie , ma chérie , c'a été plus
fort que moi... Vous êtes si belle ! Je
donnerais ma vie pour vous.

— Ne recommencez pas, je vous en
prie.

— Pourquoi , ma chérie ? Pourquoi
m'en empêcher ? Attendez , je saurai
bien vous prouver mon amour.

Au moment de la quit ter , il mur-
mura :

— Tchickie, ma chérie, je vous
aime.

Tchickie rentra précipitamment
chez elle e!, une fois dans sa cham-
bre , se mit à se déshabiller d'une
main tremblante. Tout son être vi-
brait  sous le choc qu 'elle venait  de
recevoir, de la surprise, de la f rayeur
qu 'elle avait éprouvées. Elle regarda
ses mains. Il lui semblait  encore y
sentir les lèvres de Jack . Comme une
litanie , sans cesse répétée , elle en-
tendait ses mots : « Je vous aime ,
j e vous aime. »

Est-ce qu 'il l' a i m a i t  pour de bon ?
« M a  peti te  fi l le toute blanche... »
Les pensées se heurtaient dans sa
tète et elle en éprouvait une sorte
de vertige douloureux.

Le lendemain mat in , il lui fu t  im-
possible de t ravai l le r , t an t  ses souve-
nirs  l'obsédaient.  A l 'heure du déjeu-
ner , elle n 'osa même pas sortir du
bureau , de peur de rencontrer Jack
dans la rue. Et pour tan t , p lus les heu-
res passaient, p lus elle éprouvait le
besoin de confier ses impressions à
quel qu 'un. Soudain , Tchickie se déci-
da à aller rendre visite à Janina qui
s'é ta i t  foul é la cheville el ga rda i t  la
chambre. Jan ina  connaissai t  Jack
Manson. Grâce à elle , Tchickie pour-
rait peut-être savoir à quoi s'en tenir

sur les sentiments de celui-ci.
Janina occupait un appartement

au quatrième étage d'un vieil immeu-
ble , un « studio », ainsi qu 'elle appe-
lai t  la grande pièce dans laquelle
elle vivai t .

Tchickie s'arrêta au deuxième éta-
ge pour resp irer un peu. Le soleil
ent ra i t  à flots dans la cage de l'esca-
lier par une large fenêtre. A ce mo-
ment , Tchickie vit  descendre un jeu-
ne homme aux cheveux blonds , aux
yeux br i l lan ts  et à l'air esp iègle. En
passant devant  Tchickie , il rougit
jusqu 'aux oreilles.

Tchickie frappa à la porte de Ja-
nina .

— Entrez , ré p ond i t  une voix.
La fenêtre était  grande ouverte.

Une brise légère soulevai t  les r ideaux
de chintz.  Il y avait  des fleurs par-
tout.  On se serait cru dans un jardin.

Les joues rouges , les yeux cernés,
J a n i n a  éta i t  allongée sur un divan et
f e u i l l e t a i t  un  livre. Elle portai t  un
peignoir  orange. Lorsque Tchickie
en t ra , elle ne se détourna  même pas.

— Viens près de moi , mon chéri ,
f i t -e l le  d' une  voix douce.

Apercevant alors Tchickie , elle
fronça les sourcils.

— As-tu rencontré  quelqu 'un dans
l'escalier ? demanda-t-elle.

— Oui.
Elle referma son livre , en haussant

les épaules.

( A  suivre)
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«Sfalden», la qualité
réputée depuis longtemps

Excellent lait condensé
- sucré ou non sucré - -

p rovenant des riches pâturages
de VEmmental

Le lait Stalden étant très con-
centré, il constitue un aliment
particulièrement nutritif, d'un

prix très avantageux.

Le lait condensé non sucré n'est plus rationné

SOCIÉTÉ LAITIÈRE DES ALPES BERNOISES STALDEN
Konolf ing en, Emmenthal
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Madame et Monsieur Marco MAZZON1-
SCACCHI ct leurs enfants remercient de tout
cœur toutes les personnes qui par leurs té-
moignages d'affection ct de sympathie les ont
aidés à supporter le grand chagrin causé par

I l a  
pert e cruelle de leur chère petite Marie-

Agnès. De tous Ils garderont un souvenir re-
connaissant .

Zurich , 23 mai 194".STORES
EXTÉRIEURS j

Réparations
Fournitures

eàixJernrà?
<J nmnnt TIPISSIEH clcaïuiEiiR 0

HOPITAL 8
Tél. 5 32 02

| Profondément émue des nombreuses marques
1 de sympathie et d'affection qui m'ont été
S témoignées lors de la maladie et du décès de
M ma chère ct Inoubliable petite

I 

MICHELINE
j'adresse mes plus sincères remerciements ft
toutes les personnes qui m'ont entourée durant
ces heures d'angoisses.

Les Parcs 3G Mme veuve Alice Devenoges.
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Marque de Fabrique VALAIS

PANTALONS
pour la ville et la montagne , trois modèles :

GOLF — VARAPPE — RAPPEL

68.- et 78.-
prix ne!, retouches et ICA compris

y£TEfflENT$ 

P£SEUX ' —
Va» a- —•

Cotonne
100°lo coton

Les marques réputées
sont en vente à notre rayon, dans un
superbe choix de coloris et dessins mode.

! Pour vos robes pratiques, robes de plage,
| robettes pour fillettes, les garanties
| « GRAND TEINT ET SANFORISÉ »
i sont pour vous des gages de qualité.

H Cretonne largeur 8o «n. 490
¦HBtfln

H Tobralc© 1̂  ̂ 90 
cm. §30

il fyiarcjco îa^m- % cm. ^5©
I Voyez notre vitrine spéciale, rue du Trésor
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L i Nouveau grand arrivage r A
ij  de notre belle F J
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K 1 genre Doupp ion, grand teint , infrois- i 
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sable pour robes et blouses r j

f \ dix coloris unis mode ÏÂ
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Parasols
de jardins, bal»
cons, terrasses

qualité d'avant-guerre
Prix avantageux

GUYE-ROSSELET
Rue de la Treille

NEUCHATEL

TAPIS D'ORIENT
directement chez vous depuis
le pays d'orig ine par les soins

du sp écialiste

£. Qatts = Jluedin
BASSIN 10 Tél. 5 36 23

S /
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DUBOIS JEANRENAUD & C°
RUE DE LA PLACE-D'ARMES 5 Tél. 5 47 47

ANTHRACITES BELGES
ANTHRACITES ET BOULETS FRANÇAIS

avec prime d'été

MAZOUT
avec garantie de baisse jusqu 'au 30 septembre 1947

C'EST LE MOMENT
de faire une cure médicinale de raisin avec le

FERMENT BERANECK
le flacon Fr. 6.— dans toutes les pharmacies.
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A vendre

POUSSETTE
modurne, en très bon état.
Marque « Royal Eka ». —
S'adresser à Mme Armand
Jeannet, Fontaine-André
No 42.

A vendre une

POUSSETTE
« Wlsa Gloria », claire, en
bon état. Demander l'a-
dresse du No 350 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre faute d'emploi

vélo de dame
neuf , pneus de première
qualité avantageux, et

pousse-pousse
en parfait état , belge. —
Demander l'adresse du
No 346 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre

deux porcs
de trois mois. — Jean
Burrl restaurant Bregot
sur Rochefort tél . 6 15 46.

Fïniïïe
sans coupons
aux noisettes, la meilleu-
re pour la salade dans les
magasins Mêler S. A.

Réduction sur m
en prenant par 20 litres
et plus dans tes magasins
Meier S. A.; demandez la
liste aux vendeuses: vous
serez étonnés de nos prix

A vendre

toile de store
2 m. 75x2 m. 40. — S'a-
dresser : Côte 16, ou té-
léphoner au 5 14 18.

A vendre

PIANO
A QUEUE

150 cm., palissandre ver-
ni , entièrement remis à.
neuf . — Ecrire sous chif-
fres F. A. 343 au bureau
de la Feuille d'avis.

POUSSETTE
beige moderne, pneus bal-
lon, pare-boue , à l'état de
neuf , prix : Fr. 190.—.
Brévards 2, Sme à gauche.

Deux vins
dont la qualité 

attire
toujours de nouveaux
— amateurs
Alméa 
—— à Fr. 1.90
QhlHp Perle du Chili

à Fr. 1.95
la bouteille -f- verre

y compris
escompte 5 % et imp ôt

Zimmermann S.A.

MONTRES
et BIJOUX

ptapg
il % ORFèVRERIE
Il 1 HORLOGERIE
W * 81 inilTERIlT

RUE DD SEYON 5

I 
C'est la bonne saison

pour la

palée
et les

bondelles
(entières

ou en filets)

MAGASIN

Lehnherr
frères

NEUCHATEL
i Téléphone 5 30 92 i

ALlClNE
(aliment à base de
céréales , sucre el
produits  mal les)

favor ise  la
ci-oissance de bébé .

Fabriqué par
ALICINE S. A., le Locle



LES MUL TIPLES ASPECTS D 'UNE PROFESSION DÉLICATE

(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL)

Le café est, aveo l'église, une insti-
tution que l'on retrouve dans tous les
pays, à toutes les époques.

Un philosophe , certes épicurien , mais
que nous imaginons compagnon agréa-
ble, a conçu un système qui . pour être
sommaire , ne manque pas — on en con-
viendra — d'être exprimé en un style
plus digeste que certains volumineux
traités. :

Au commencement , très vite, les hom-
mes eurent faim. Ils imaginèrent tant
bien que mal quelques ruses pour satis-
faire le primordial besoin.

C'est l'origine du progrès et du rai-
sonnement.

Bientôt , ayant constaté leur faiblesse
Individuelle vis-à-vis de la force des bê-
tes redoutables, ils s'unirent par petits
groupes, pour manger.

Ce fut la base, de notre société humai-
ne.

Puis, comme les femmes, dans leur fra-
gilité , s'étaient révélées impropres à la
chasse au mammouth , il fut entendu
qu'elles resteraient au logis pour préparer
les repas. Et quand un homme voyait
qu 'une femme était habile à rôtir les
viandes et à assaisonner la salade de fou-
gères, 11 la gardait pour lui. De là. Mes-
dames, l'habitude de se marier.

Ayant constaté que le moment des re-
pas était une heure Infiniment agréable ,
les humains cherchèrent le moyen de la
prévoir avec exactitude, et se mirent pour
cela à compter les nuits et à observer les
astres, créant ainsi l'astronomie qui est la
mère de toutes les sciences.

Puis, ils connurent le vin . Convaincus
qu'un liquide aussi sublime ne pouvait
pas être d'essence terrestre , Ils lui attri-
buèrent une origine surnaturelle. Ce fut
la première des religions et dès ce mo-
ment-là, Bacchus fut adoré.

Pour conserver ce nectar divin , il fallait
un endroit secret , frais et sûr. Il y eut
les premières caves. Et comme ces mes-
sieurs le savent, les caves furent le fon-
dement, matériel et moral , de nos habita-
tions modernes.

Pour boire les vins et savourer les vian-
des, des ustensiles étaient nécessaires. Au
bout d'un certain temps, les hommes eu-
rent l'idée de leur donner des formes
plaisantes à l'oeil , afin de retirer des re-
pas de multiples satisfactions. Ils mou-
lèrent des coupes exquises et façonnè-
rent des plats charmants.

L'art était né.
Sous l'influence d'une heureuse diges-

tion, l'esprit enthousiasmé par la cha-
leur des viandes et le parfum des vins,
«certains hommes à l'imagination plus vi-
ve et plus ardente, se laissèrent douce-
ment aller à chanter leur bien-être et
leur joie. Ce furent les premiers poètes.

Cependant, dans les périodes de séche-
resse et de famine , on fut obligé de man-
ger des choses désastreuses. Et les hom-
mes connurent la maladie. Certains d'en-
tre eux, affaiblis et détraqués, perdirent
la Joie de vivre en même temps que l'ap-
pétit. Au lieu de digérer , ils réfléchirent.
L'humanité les appela des sages.

Et depuis ce temps-là, 11 y eut du tu-
multe et des guerres , de la misère, de la
méchanceté, de la souffrance et de la
haine.

Une profession dont
on méconnaît les exigences
Manger et boire ! On pensera , à lire

cette introduction , que ce sont les uni-
ques attraits de la grande exposition
national e qui s'est ouverte samedi à
Lausanne. Comme on se tromperait !

Pour que ce qu 'il est convenu d'appeler
«sites gens» puissent bien manger et
bien boire, il fau t que beaucou p de
monde travaille. C'est cela que démon-
tre l'Exposition suisse du café-restau-
rant. On juge toujours très superfi-
ciellement , donc très injustement , le
métier des autres. Que M. Jean Peitre-
quin, représentant la Municipalité de
Lausanne, nous pardonne l'emprunt que
nous faisons au savoureux discours
qu'il a prononcé à la cérémonie d'ou-
verture :

On croi t que les pasteurs et les curés
ne travaillent guère que le dimanche ;
on s'Imagine que les Journalistes sont des
gaillards un peu bohèmes, qui écrivent
de Jolis petits articles avec des billets de
faveur plein les poches, et qui soupent
avec de belles actrices ; on pense que
les magistrats passent leur temps à cou-
rir de réception officielle en allocution de
circonstance, donnant partout de la voix
pour obtenir sl possible celle des autres ;
on dit que les avocats sont pareils aux
corbeaux parce qu'ils ont toute la force
dans le bec ; et l'on suppose couramment
que les cafetiers et les restaurateurs ont
une vie facile, font bonne chère , Jouent
aux cartes avec leurs clients, et, le di-
manche matin , mettent en sacs les béné-
fices de la semaine.

Rien n 'est plus faux. Votre profession,
sl mêlée à la vie de tout le monde, si
sociable, exige de plus en plus de ceux qui
entendent la pratiquer avec art , avec goût ,
avec loyauté , des connaissances approfon-
dies dans les domaines les plus divers , e*une somme de travail peu commune.

Il y a tout le côté technique, d'e la
cave impeccable , toujours à surveiller , aux
cuisines modernes , rlpolinées , odorantes et
nettes ; le problème du ravitaillement qui
vous causa et vous cause encore tant de
difficultés ; la finance et la comptabilité,
sources de maux sans nombre et d'espoirs
bien fragiles ; le personnel des collabora-
teurs et des collaboratrices qu 'il faut trai-
ter avec humanité , douceur et fermeté.

Il y a aussi tout le côté psychologique
de votre profession, l'art de présenter les
choses, de régler chaque Jour , chaque
soir, ces sortes de ballets rythmés qu 'on
admire dans les maisons qui marchent
bien.

U y a le client , qui n'est pas toujours
de belle humeur , parce qu 'il a des cha-
grins, des crampes d'estomac ou des cors
au pied. Vous n'avez pas, vous, le droit
d'en avoir. En tout cas pas la possibilité
de le laisser paraître. Il y a , dans votre
travail, un côté décor, un côté théâtre ,

qui exige Infiniment de tact et d'adres-
se, et , plus souvent qu'on ne le croit, ducourage .

Comme l'a rappelé M. Henri Bande-
ret , président du comité d'organisa-
tion , le mot d'ordre des cafetiers-res-
taurateurs — et de tous ceux , en gé-
néral , qui contribuent à faire de nous,
à l'hôtel ou à la pinte, des clients sa-
tisfaits — leur maxim e optimiste est :

« Aimer servir ! Savoir servir ! »
Pour aimer son métier, il n 'y a pas

grand-chos e à faire. Un eairactériologue
très connu nous disait récemment, d'un
béb é de 19 mois : « Il deviendra hôte-
lier , ou il sera malheureux !» On a
le don ou on ne l'a pas.

Pour connaître son métier , pour ré-
pondre à toutes ses exigences, c'est
une autre affaire. C'est l'affaire d'une
longue étude, d'une connaissance plus
étendue à mesure que le progrès ap-
porte au spécialiste de nouvelles pos-
sibilités de mieux servir.

Dans la grande halle du Comptoir
Suisse, à Lausanne, une profession a
voulu montrer au pays ce qu 'elle sait
faire. Dans son discoure d'ouverture,
le président de l'Exposition suisse du
café-restau rant , M. Aug. Kiister, l'a
rapp elé. Au lieu d'une exposition où
l'on montre au public les diverses acti-

vités du pays, les promoteurs de la
manifestation que l'on pourra voir à
Lausanne pendant dix jours, ont vou-
lu réunir et analyser plus en détail
la diversité et la multitude des bran-
ches économiques qui touchent à la
profession de cafetier restaurateur.

Avec un éviden t sens esthétique de
la présentation, les organisateurs nous
permettent , de nous rendre compte, par
le graphique et la photographie, des
complexes rouages de la profession ,
tout ce qui concourt à faciliter le tra-
vail administratif , toutes les mesures
sociales qui ont été prises pour le ren-
dre attrayant.

La plus grande partie des stands est
réservée au côté technique du métier.
Cet aspect tend à prendre une place
prépondérante. L'exploitation ration-
nelle et moderne d'un établissement
public l'exige. On voit toute la gam-
me des boissons, de l'apéritif aux vins
les plus fins , en passant par les jus
do fruits et les eaux minérales. Les
décorations de salles, les arra ngements
d'ensemble tiennent aussi une place
importante. Ce n'est que juste, car ' le
bien-être de la clientèle dépend beau-
coup du cadre.

Il est matériellement impossible de
décrire sans en donner une liste fasti-
dieuse, toutes les activités annexes que
près de trois cents exposants ont ten u à

mettre en relation avec l'hôtel, le res-
taurant et le café.

Après uine visite de cette première
exposition, qiui mérite l'attention de
tous les Suisses, il faut bien admettre
que peu d'« institutions » sont aussi
méconnues — vues sous cet angle-là,
du moins 1 — que les cafés, les au-
berges, les estaminets, les pintes, lescarnotzets, les hostelleries et les res-
taurants. Le rôle qu'ils jouent dans
la vie sociale, leur importance écono-
mique, leur rapport avec les autorités ,
les problèmes qu'ils posent à l'archi-
tecte, au technicien , au décorateur, leurpittoresque, leur histoire, tout cela res-
te_ fâcheusement ignoré du grand pu-
blic et, souvent, des professionnels
eux-mêmes.

L'optimisme régnait samedi à Lau-
sanne, dans une ambiance cependant
absolument correcte. Que le public , par
son intérêt, encourage à recommencer
ceux qui ont pris la périlleuse initia-
tive de mettre sur pied cette première
Exposition suisse du café-restaurant.

A. R.

L'ouverture à Lausanne de la première
Exposition suisse du café-restaurant

Efaf civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 21. Dubois, Daniel-An.

dré, fils d'André-Gérald , manœuvre, à Ni;U.
châtel , et d'Odette née Pellet; Bovet , An-
dré-Jcël , fils d'Oscar-Jules Samuel , ingé-
nieur, à Boudry, et de Madeleine-O aire--
Agath a née D;quls. 22. Charlet, Jean-Claude, fils d'André-François, commerçanit,
à Neuchâtel , et de Maria-Louise née Eb-
ner.

PROMESSES DE MARIAGE. — 22 . We-
ber. Erwln-Brnest-Emile, employé C.F.F.,
et Hiltbrunner. Myrta-Ellsa , tous deux à
N;uohâtïl ; Pedroli , Rodo:fo, Ingénieur
E.T.H. , à Berne, et Brodbeck , Lorette-Hen.
rlette, ' à Neuchâtel. 23. Scholl , Robert-
Ernst, employé C.G.F., à Neuchâtel , et Rô-
thlisberger , Simone-Marguerite , à Saint-
Imier.

DÉCÈS. —21. Marthaler . André-Louils. né
en 1894, manœuvre, célibataire, à Neu-
châtel .

En tournant les feuillets... d'un vieux calendrier !MÇ!Î î HiL!i?y?
Echappé enfin aux tribulations

d'un déménagement printanier et à
ses suites , nous avons, l'autre soir,
alors qu'une pluie fine arrosai t les
lilas embaumés, retrouvé avec déli-
ces la caisse des vieux bouquins, des
enveloppes jaunies et des reliques
d'un temps révolu.

Dans la grande caisse, si lourde à
trimbaler, s'était entassé tout ce que
l'on avait pu soustraire à la main
preste de la ménagère, féroce enne-
mie de ces tas de paperasses et
d'inutile poussière !

D'anciens « bulletins du synode de
l'Eglise indépendante » voisinaient
avec les agendas unionistes bourrés
de notes quotidiennes et les alma-
nachs, clans leur coin, épaulaient les
« Chtâteaux neuchâtelois » tout « dé-
penaillés ».

FOIRES D'AUTREFOIS
Bien conservé malgré son âge , un

vénérable almanach est sorti de
l'oubli. C'est un exemplaire , de 1716,
s'il vous plaît , de l'a Almanach histo-
rique », nommé le « Messager boi-
teux », mis au jour pour la dixième
fois par Antoine Souci, astrologue
et historien.

Le dit almanach se vendait à Bâle ,
chez Jean Conrad de Méchel. Il for-
mait un petit opuscule d'une qua-
rantaine de pages et contenait ce-
pendant , avec les foires de Suisse,
d'Allemagne, de France, de Savoie ,
de Bourgogne , de Lorraine , l'usage
de la médecine. De plus, on y trou-
vait une « Relation exacte et curieuse ,
des choses les plus remarquables ar-
rivées en Europe dans l'année précé-
dente ».

Tandis qu 'apparaissait , sous un ciel
plutôt « fr isquet» , le troisième lundi
de mai , date traditionnelle de la foire
de Dombresson , nous constations
dans le dit calendrier , que la bonne
vieille foire des « bourdons » est une
fort ancienne institution , puisqu 'elle
figure déjà comme ayant eu lieu le
18 mai 1716, en môme temps que celle
d'Ormonts-Dessus, des Verrières , de
Salins, de Melize et de Russac ! Le
père Souci avait prévu pour cette
série un temps beau et chaud avec
menaces d'orages, de tonnerre et de
« pluyes » !

On imagine ce que devaient être
ces foires d'autrefois, dans le modeste
village où , pour sûr, on ne voyait pas
trace de carrousels, avec ou sans au-
tomobiles ; ces dames ne se retrou-
vaient pas encore, pour boire force
tasses de thé, sous le signe de la cha-
rité missionnaire, en dégustant les
cornets à la crème reparus après tant
d'années de privations.

Seul subsiste, après deux siècles et
demi bientôt , l'antique enseigne de
l'« Aigle », où marchands et ama-
teurs de veaux gras s'en allaient se
restaurer une fois les marchés con-
clus !

VOIX LOINTAINES !
Au long des feuillets jaunis, on dis-

cerne encore, tracées d'une encre bien
pâle , les remarques et notations d'un
bon paysan de chez nous. Dans ce
même mois de mai , on relève qu'en-
tre le 17 et le 24, la « Pommette »
avait commencé son poulain ! Seule-
ment comme ces opérations-là pren-
nent un certain temps... on ne re-
trouve pas trace dans le même alma-
nach de l'issue favorable ou non du
poulinage de la brave « Pommette » !
Plus loin , apparaissent les noms de
la « Colombe » ou de la « Sophie » !.
On suppose qu 'il s'agissait là de me-
nus exercices , destinés à remplir
l'étable de mignons petits veaux.
Toutefois , en décembre, sous une va-
gue vignette représentant un terrible
et obscur animal , on lit , au crayon ,
le nom de Marie-Magdelaine. Ce qui
fait justement penser qu 'après les
hôtes de l'étable , une mignonne fil-
lette avait fait  son apparition !

En revanche , l'homme au calen-
drier avait soin d'orner chaque fin
de page de critiques philosophiques
et moralisantes.

Aujourd'hui , la radio d'outre-
Doubs clame la souveraineté et l'ex-
cellence des tisanes et dépuratifs de
1947. A l'époque d'Antoine Souci , les
calendriers prenaient soin de la santé
de leurs lecteurs ! Ils semblaient
môme faire peu de cas des médecins
et de leurs drogues. On lit par exem-

ple au début de l'an : « Le bon vin et
la bonne chair cassent la médecine
en l'air ! » Ailleurs, et souventes fois ,
l'on conseille saignées et purgations :
« Tirez du sang dans cette saison ;
pour la santé, il est fort bon », ou
bien : « Garde ton sang, c'est ton af-
faire — si tu n'y trouves l'extrême
nécessaire ! »

En mai , saison des amours et des
hyménées, l'astrologue déclare :
« Soyez joyeux et prenez courage —
mais prenez gard e à votre ménage ! »

Comme quoi, il y a pas mal d'an-
nées déjà , l'on aimait taquiner et ha-
ranguer les amoureux et les jeunes
ménages ! Ceci nous rappelle l'au-
thentique histoire de ce brave monta-
gnard de nos régions qui n'osait af-
fronter l'aventure conjugale de peur
de mal « tomber » 1 Pourtant, ayant
une fois, de retour au pays, aperçu
un souriant minois qui semblait le
dévisager avec sympathie , il deman-
da aide et conseil à son pasteur ! Ce-
lui-ci , bien embarrassé , essaya de
s'en tirer avec cette réponse sibyl-
line : « Si elle te fuit , suis-là — si elle
te suit , fuis-là ! » Hélas ! c'était trop
subtil pour notre robuste « britchon »,
qui en est encore à tortiller sa barbe
et à chercher la bonne voie !

RIEN DE NOUVEAU
SOUS LE SOLEIL I

... Précédant de beaucoup le mysté-
rieux monstre du Valais, l'on en si-
gnale un à Hambourg, n'ayant qu'un
œil , une oreille à gauche avec une
bouche au-dessous et sur la tête un
« casquet » semblable à ceux que por-
taient les femmes. Seulement, on a
soin d'ajouter , après vingt lignes de
terrifiantes descriptions , que ce dit
monstre fut  enterré secrètement ,
n'ayant d'ailleurs jamais eu de vie !

Les juifs de Galicie n 'étaient pas
en odeur de sainteté , puisqu 'on re-
late le fait  qu'un ecclésiastique de
Presbourg, ayant confessé qu 'il était
juif de naissance, qu 'il n 'avait jamais
reçu le baptême ni pris les ordres
selon les rites de l'Eglise catholique ,
a été condamné à être muré pour le
restant de sa vie à Raab !

L'Europe entière passe dans l'ex-
posé historique du narrateur et nous
ne saurions l'y suivre sans ennuyer
considérablement nos lecteurs. D'au-
tant plus qu 'il nous reste à révéler
à ces dames certain secret de beauté
qui fera peut-être fureur...

A côté de l'almanach dont nous
venons de tourner rapidement le der-
nier feuillet , nous remarquons, sauvé
lui aussi de la destruction , le joli
petit volume des « Nouvelles de la

république des lettres » du mois de
novembre 1688. Cet ouvrage porte le
nom , à l'encre noir, de C.-F. de Wat-
teville, auquel il appartenait! Agréa-
blement présenté, ce recueil contient
d'abondantes dissertations sur des
sujets religieux, politiques, géogra-
phiques et poétiques.

Assis, le même soir, à la « chotte »
sur le rebord de notre caisse dans
les vastes escaliers de notre résiden-
ce d'été, nous lisions avec un mali-
cieux sourire cette description du
royaume de Macassar, qui venait
d'être révélé à l'univers : « Comme
il n'y a point de tailleurs dans ce
pays, ce sont les femmes qui habil-
lent les hommes et qui s'habillent
elles-mêmes. Tous généralement ,
hommes et femmes, sont assez mal-
propres dans leur manger, mais ils
sont fort propres dans leurs habits;
cependant ils n'ont ni bas ni sou-
liers ! C'est une propreté chez eux
et même une obligation indispensa-
ble que d'entretenir la teinture rouge
de leurs ongles et de les couper une
ou deux fois la semaine parce qu 'ils
s'imaginent que le diable s'y cache
quand ils sont longs ! »

Cette citation permet de retracer
tout le chemin que cette mode, du
pays de Macassar , a dû faire pour
arriver clans nos contrées où jadis
Gall et Colomban plantèrent leurs
tentes !

Mais ce n'est pas tout. Il reste à
nos élégantes à apprendre encore
quels autres amusements régnaient
en cet heureux royaume; oyez plu-
tôt : « Ils sont aussi fort curieux de
peindre leurs dents , tantôt en noir ,
tantôt en vert et. le plus souvent en
rouge. Ils se les font tous limer et
polir avec un grand soin et il y en
a même qui sont assez fols pour se
les faire arracher, afin d' avoir la
gloire d'en porter d'or, d'argent , ou
de Tambac, qui est un composé d'or,
d'argent et cie cuivre ! »

Comme quoi il y a encore de beaux
jours en perspective pour les mar-
chands de couleurs et de pâtes den-
tifrices !

FEUILLETS™ AU VENT !
« C'est bon , c'est bon, vont gronder

nos gens du Val-de-Ruz, revenez
donc à vos moutons ! » Et voilà à
quoi nous mène le fait d'avoir écouté
une aimable lectrice qui nous de-
manda, en une soirée d'adieux ami-
caux, de lui donner parfois encore
un « récit de chez nous... et d'ail-
leurs » !

Sous les ombrages tout frais enco-
re où s'achève, aux sons des « flon-
flons » la foire annuelle, nous évo-
quions tout ce que nous rappelait
l'antique calendrier d'Antoine Souci:
les générations successives qui , en
une pareille soirée, ont terminé une
journée de foire... plus ou moins ani-
mée et réjouissante, lorsque le pas-
sé brusquement fit place à la réalité
d'aujourd'hui. Ce grand gaillard de
Claude Abram nous tombe littérale-
ment dessus pour nous serrer les
deux mains et nous rappeler avec
un épanouissement de toute la figu-
re : « Ça y est , hein , M'sieur, avec
cette 9me, on a gagné ! Si au moins
j'y pouvais retourner encore une an-
née I »

Le plaisir si évident de cet ancien
élève, lequel pourtant devait faire
chaque matin une bonne « jambée »
pour retrouver sa classe, nous a pa-
ru le meilleur argument contre l'ini-
tiative venue du pays des tourbiè-
res !

C'est trop tard pour l'écrire dira
notre ami Jonathan ! Nenni ! cela
mettra un point final à cette épitre
printanière , en soulignant qu 'en ce
dimanche les urnes aussi , comme les
vieux calendriers ont laissé échap-
per au vent des feuillets joliment
éloquents et décisifs !

FRAM.

Les concerts Carnegie, à New-York,
feront entendre prochainement une
cantate de Franck Grandstaff dont le
nom, encore peu connu du grand pu-
blic, l'est bien davantage des polices
américaines. Grandstaff est actuelle-
ment au pénitencier de Nashville dans
le Tennessee, où il purge une peine
d'emprisonnement à vie. Ces* un in-
corrigible cambrioleur : dans la seule
ville de Memphis, il compte dix-huit
arrestations.

Quant à ea musique, elle est si pre-
nante, déclare l'imprésario, qu'une mè-
re de famille divorça après l'avoir en-
tendu jouer de l'accordéon, lors d'un
radio-reportage dans les prisons améri-
caines.

Naturellement, Grandstaff n'assistera
pas à la première de sa cantate. Cet
individu est décidément trop dange-
reux.

Un musicien-cambrioleur

Polémiques entre socialistes
et membres du parti du travail

POLITI Q UE S UISSE

Les journaux socialistes de Suisse,
du Volksrecht , de Zurich, au Peup le,
de Suisse romande, en passant par
la Berner Tagwacht , s'en prennent
avec beaucoup de violence , ces der-
niers temps, au parti du travail , ou
parti communiste.

Le parti du travail , s'écrie la « Ber-
ner Tagwacht », n'est pas un parti
de travailleurs... Et le mouvement
des travaille urs suisses doit avoir le
courage de le liquider.

Et ce jugement implacable est pro-
noncé en conclusion de deux articles
fouillés au long desquels le journal
bernois adresse à M. Léon Nicole,
comme à tous les chefs du parti , les
plus graves criti ques sur les volte-
face du parti communiste devenu
aujourd'hui le parti du travail, sur
l'attitude d« ce parti à l'égard
du parti socialiste, sur les « quali-
tés » de la démocratie communiste,
sur les scandales qui ont éclaté au
parti du travail , enfin sur les com-
promissions dont ses chefs se sont
rendus coupables et sur les dangers
qu'ils font courir aux ouvriers suis-
ses.

M. Léon Nicole avait à peine ré-

pondu — et avec quel embarras —
dans la Voix ouvrière, que le profes-
seur André Oltramare lui assénait de
nouveaux coups dans le Peuple en
plaçant à la tête de son article le
titre que voici : « Le virtuose du
mensonge » :

Les mensonges naissent sous sa
plume comme une eau limp ide s'é-
coule d' une source , comme des notes
pures s'échappent du gosier d'un ros-
signol , écrit M. Oltramare , qui pour-
suit en ces termes après avoir rap-
pelé les pourparlers qui furent en-
gagés , à la veille des élections au
Conseil administratif de Genève , par
le parti socialiste et le parti du tra-
vail :
.. Qui, jusqu 'au ler mai, a parlé
d' unité , sinon Nicole et ses parti-
sans ? On fai t  l' unité avec ceux dans
la main desquels on peut mettre sa
main avec confiance. Nous Tapons
tendue le 30 avril. Mais tant que
ceux qui l' ont serrée de bonne fo i  ce
jour-la se laisseront guider p ar un
charlatan, personne à Genève ne
pourra avoir la moindre confiance
dans le parti pop iste.

Ce sont là paroles de socialistes.

Exposition canine internationale

Récemment a eu lieu , à Bâle, une exposition canine à laquelle participèrent
huit pays. Voici une vue générale de cette manifestation.

Du côté de la campagne

Bien que l'effectif des vaches lai-
tières ait baissé de 2 % aux Etats-
Unis pendant le premier trimestre de
cette année, la production de lait a
été supérieure de près de 3 % à colle
de la période correspondante do 1916.

D'après le départ ement américain de
l'agriouiture , cette augmentation est
l'aboutissement d'un programme d'a-
méliorat ion de la race laitière appliqué
depuis longtemps par les syndicats d'a-
mélioration du cheptel bovin , qui ont
éliminé des troupeaux les animaux à
faible lactation .

.¦v **/ «*

La production du bétail de bouche-
rie ai atteint en 1916 aux Etats-Unis
17,778,000,000 kg., soit environ 340 mil-
lions de kg de moins que celle de 19-15
et 3,041,000,000 kg. en dessous du recor d
de 1943. Le revenu brut du bétail de
boucherie a cependant atteint un mon-
tant encore inconn u jusqu 'ici , à savoir
7,606,000,000 dollars.

Certaine produits agricoles améri-
cains, tels que le coton et le tabac,
sont normalement destinée à l'exporta-
tion dans une proportion de 40 à 50 %.
L'exportation absorbe également une
sensible proportion de la production de
riz, de fru its frais et secs, de conser-
ves et, durant les dernières années, de
céréales aussi.

.>* /v *v

Les recherches entreprises dans le
domaine de la conservation des légu-
mes fraie ont permis de prolonger de
45 jours la durée de vie des laitues,
céleris, choux-fleurs, carottes, tomates
et choux de Bruxelles, grâce aux pro-
cédés moderne d'embailliage, de sto-
ckage et de transport.

D'après les spécialistes du départe-
ment de l'agriouiture des Etats-Unis,
les paysans propriétaires de vaches
pourraient réduire leurs frais d'achat
de fourrages protéineux en récupérant
un plus grand pourcentage de protéine
renfermée dans leurs propres fourra-
ges.

Pas moins d'un tiers de la protéine
contenue dans le foin et autres four-
rages est perdu par l'application des
méthodes traditionnelles de récolte et
de stockage. L'un des moyens propres
à prévenir ces pertes, expliquent les
spécialistes en question, consiste à en-
siler les récoltes de fourrage plutôt
que de les laisser sécher en plein
champ. C'est ainsi qu 'un essai d'ensila-
ge de la luzerne a permis de sauver
62 kg. de protéine par acre, ce qui,
exprim é en quantité an alogue de four-
rage à base de graines de lin , repré-
sente une somme de 15,60 dollars.

n  ̂̂ s /̂

Un nouveau procédé techniqu e qui
permet de faire de la laine un textile
résistant aux mites , a été présenté lors
du récent congrès de la Société aroérj -
caine de chimie. Ce procéd é, qui est
appelé à révolutionner l'industrie de
la laine, consiste à modifier la struc-
ture chimique fondamentale de la lai-
ne. On dit qu'il cet simple à appliquer
et peu coûteux.

Petites nouve lles
agricoles

des Etats-Unis

Café du Théâtre
NEUCHATEL

«Votre établissement»

Contre la constipation et la mauvaise
haleine , les comprimés

remplacent la

PFTRfl l AX B£VS
ULIl lULflA donnent pas de

coliques.
Dissoudre les comprimés dans environ

150 gr. d'eau bouillante
Emploi : Enfants 1-2 comprimés
Adultes ; purge normale 2 - 3  comprimés

purge forte 3 -4  comprimée

ENTRE AMISSI VOS ENFANTS
ONT DES VERS...

... faites-leur prendre sans hésiter des
poudres vermifuges « FILAX » et , en
quelques jours , ils seront débarrassés.

Les poudres « FILAX » se prennent
facilement , elles n'ont aucu n goût.

La botte-dose pour une cure, Fr. 1.87
(impô t compris).

En vente dans les pharmacies .
Dépôt généra l : ,TEF S. A., Département
pharmaceutique , 1, avenue de Séchcron,

G E N È V E .

vvA r Jeunes époux , Jeunes pères,
gpV 83] s assurer-vous sur la vie à la

|| j l Caisse cantonale
vC [ J I  d'assurance populaire

%£—%!? NEUCHATEL, rue du Môle 3

300,000 mètres d'altitude...
De jeunes savants britanniques , Har-

ry Boss et Ralph Smith , viennent de
terminer les planfi d'une superfusée qui
pourra transporter un certain nombre
de personnes jusqu 'à une hauteur de
300,000 mètres. Pour prouver qu'ils ont
une entière confiance dans leur bolide,
ils sont disposés à s'installer, les' pre-
miers, au poste de commandes.

D'après leurs estimations, les passa-
gers pourront voir jusqu 'à 2400 kilomè-
tres à la ronde. Si la fusée est lancée
d'Omaha, ils distingueront les côte» de
l'Atlantique et celles du Pacifique. Et
si elle s'envole du milieu de l'Atlanti-
que, ils apercevront en même temps
l'ancien et le nouveau monde.

Ce nouvel engin — un V2 perfectionné
— sera équipé d'une cabine à pression
constante dans laquelle prendront place
les audacieux voyageurs. Lorsqu'il arri-
vera à une hauteur de 300,000 mètres, la
cabine se détachera automatiquement et,
soutenue par un parachute , commencera
à descendre lentement vers la terre.
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Il est inutile, Madame,

d'arvoir de l'extrait Cénovis dans
un tiroir pour ne pas s'en servir...
On devrait toujour s l'avoir à por-
tée de la main : pour assaisonner
les soupes, les légumes, les sauces
ou pour accompagner (comme la
mou tarde) la viande froide, le bif-
teck ou la charcuterie. D'ailleurs,
l'extrait Cénovis est épatant aussi
avec du beurre ou du fromage mou ,
étendu sur du pain : ça fait d'ex-
quises tartines, très appréciées par
les messieurs. N'oubliez pas, de-
main, d'acheter une boîte d'extrait
Cénovis ; ça coûte 2 fr. 55 et ça
dure longtemps. L'extrait Cénovis
«jontient tout le groupe des vitami-
nes B : c'est dire qu'en en faisant
nn usage quotidien , vous permet-
trez aux membres de votre famille
d'acoumtiler les vitamines dont ils
ont si grand besoin. Le tube, pour
la table, fr. 1.48. La boîte pour la
cuisine, 125 gr., fr. 2.55 ; 250 gr„
fr. 4.80 ; 500 gr., fr. 8.75.
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Bulletin d'abonnement
Je souscris w» abonnement à la

Feuille d'avis de Neuchâtel
jusqu 'au

30 juin 1947 Fr. 2.35
30 sept. » » 8.35
31 déc. » » 14.35

Le montant de l'abonnement sera
versé à votre compte de chèques
postaux IV 178.

Nom : _ ,

Prénom : _

Adresse : 

(Trèa Usltte)

Adresser le p résent bulletin dans
une enveloppe non fer mée affran-
chie de 5 c. à

l'administration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel »,

ï. rue du Temple-Neuf

RIDEAUX
Impressions

! Damassé
i Marquisette

Îe_i\ Jerriw
Bnmuu limstB DMiuJtM v

HOPITAL 8
Tél. 6 32 02

Haefliger & Kaeser S. A.
! SEYON 2 a - Tél. 5 24 26

A vendre d'occasion
en parfait état de marche
une machine à laver les bouteilles

marque « Diamant », système à deux
brosses horizontales et une plaque
de rinçage pour dix-huit bouteilles ;

un grand moulin à café
à transmission, haut rendement avec
un jeu de meules de rechange.
PRIX TRÈS AVANTAGEUX

S'adresser à LA SEMEUSE, Commerce 5, la
Chaux-de-Fonds, téléphone 2 22 29.

Meubles à crédit
tels que: chambres &
coucher, salles à man-
ger, salons, studios,
divans, lits, fauteuils,
etc., cliez

JgJl

La belle chambre à coucher
La bonne literie

fl fSfSH TOUJOURS CHEZ

PLUS DE 50 CHAMBRES EN MAGASIN
DU CHOIX ET DE LA QUALITÉ

Visitez librement nos expositions

I 

Pour une CHARPENTE ¦ 
|

Pour de la MENUISERIE \

Pour une CLOTURE j

Pour un CHALET I

PAUL FRANC i
Menuiserie

VALANGIN Tél. 6 91 47 ; |

["EC-USE 7 • Tél. 531 87 |j

CAMION
à vendre, « Ford », 19 CV,
bon état de marche .assu-
rance payée. — Adresse :
F. Perritaz , Bowdry.

A vendre une

moto « Allegro »
175 cm1, en parfait état
de marche, bons pneus,
pour le prix de 550 fr.
Adresser offres écrites à
A E. 328 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

OISONS
de <Mnq semaines. S'a.
dresser: Maladlère 26, ler
étage.

puissant fortifiant et
reco hstttuanf g é n éral
t|our;; affaiblis

^ 
dépW-

mès; surmënés, ,ané-
miés.vieillards, conva-
lescents. - Régénère
l'organisme. Le flacon
fr. 5.90-la cure fr. 20.-
Dans les ̂ pharmacies
et suiv. cantons aussi
dans les drogueries. •
C'est jun produit de
qualité de: IV! a x Zel-
lerïFils

^
Romans*

horn , Fabrique'de
produits pharm.-Fon-

dée en 1864,

Clôtures
Damettes - Croisillons

Fouillât - Portails
Portillons

Per g oins, tuteurs
Meubles de jardin

Dizerens et Dupuis
Fabrique de clôtures

Liserons 6 - Tél. 5 49 64
NEUCHATEL

A vendre

voiture américaine
14 V, six cylindres, cinq
places, quatre portes ;
pour tous renseigne-
ments, tél. 6 11 12. —
Pressant.

ofoaéfé
/OCoopém/irèdeQ.
lomommaf îow
Reines-Claude

au ju s
la boîte 1/1 2.15

Mirabelles
au jus

la boîte 1/1 2.18
Impôt compris

Ristourne annuelle
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Protégez vos yeux
Grand choix chez

André Perret
opticien spécialiste

Epancheurs 9, Neuchâtel
Prix avantageux

COPIE 6 X 9  20 Ci

Photo Sastellani
Bue du Seyon, Neuchâtel

Tél. 6 47 83

CHEZ SOI...
TJne' cuire printa-
nière à peu de frais
en consommant nos
bons YOGHOURTS
naturels ou aroma-
tisés.
Arrivages chaque
jooir.

L'Armailli S. A.
suce, de Pris! Hôpital 10

I

VOS COMBUSTIBLES
chez

REBER & KALTENRIEDER
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Pour vos STORES
DES TOILES PUR COTON

DOUBLE FACE
depuis Fr. 7.— le mètre

toutes teintes, livrables tout de suite

chez

A. WERTHEIMER
TAPISSIER - POTEAUX 7

_____-------_-----«-___g

Avant d'acheter un
H w CIIII meuble d'occa-
sion™ visitez le plus

grand magasin
IŒ grand enoix.

Les

Occasions Meyer
au faubourg de l'Hôpital

vous attendent
Sur demande, arrange-

ments de paiements

A vendre superbe

chambre à manger
en noyer • gf;acé, ainsi
qu'une

chambre à coucher
aveo lit de mlMeu. Le
tout à l'état de neuf. De.
mander l'adresse du No
321 au buream de la
Peullle d'avis.

_____"I„£ih_am___ a m _a_—ag
UEDCHATCl

Une bonne nouvelle
pour les mamans

CULOTTES
pour bébés
pur caoutchouc

anglais
Fr. 4.— la paire

PHARMACIE

F. Tripet
Seyon 4, Neuchâtel

Tél. 5 45 44
laaaaaaai aaaaaaail aaï aaa m ana ï aaiaa 

Vieux livres
théologiques, reli-
gieux, littéraires,

scientifiques, mé-
dicaux, philosophi-
ques, historiques,
etc., sont à vendre ,
à bas prix, chez

G.-A. CLERC
pasteur, à Bôle.



LE CHAMPIONNAT SUISSE DE FOOTBALL
N'EST PAS ENCORE JOUÉ

Cantonal, Urania et les deux clubs bernois
sérieusement menacés

lia lumière n'est pa s faite. On ne sait
pas encore qui sera champion suisse et
l' on sait encore moins qui descendra en
ligue nationale B. Lausanne-Sports a
mi,, un terme d une série de défai te s  en
résistant au F. C. Bâle au cours d' une
of f ic ieuse  revanche de la f ina le  de la
coupe suisse. Les Vaudois avaient re-
trouvé Monnard et Aeby, ce qui leur a
permi s de faire jeu égal avec leur ad-
versaire qui partait favo ri. Cest donc
âimanehe prochain que le titre se joue-
ra probablement au, cours du match
Bienne-La usan ne.

En f in  de classement, c'est toujours
la bouteille â encre. Cantonal , qui avait
une superbe chance de se sortir d' af-
faire , a subi une lourde et pénibl e dé-
faite face à Urania, de sorte que pour
les Neuchâtelois, tout, est remis en ques-
tion. Dimanche prochain , Cantonal dis-
pu tera une partie capitale contre Berne,
et il fau t  espérer que notre club local
saura se ressaisir pour éviter une relé-
gation menaçante.

Dans le group e B, on notera la défai te
de Zurich à Saint-Gall, défai te  qui per-
met à Chaux-de-Fonds de prend re seul
le commandement. Pas de changements
au classement où Helveti a et Zoug res-
tent candidats à la chute en première
ligue.

Bâle - Lausanne 1-1
Bellinzone - Granges 1-4
Locarno - Berne 1-2
Urania - Cantonal 3-0
Young Fellows - Servette 5-4

MATCHES BUTS
C L U B S  J. G. N. P. P. C. Pts

Bienne 23 13 6 4 54 29 32
Lausanne 21 12 5 4 31 16 29
Lugano 22 10 9 3 32 20 29
Bâle 21 11 4 6 54 36 26
Servette 22 9 5 8 49 40 23
Bellinzone 23 10 2 10 48 43 22
Grasshoppers 22 9 3 10 51 40 21
Granges 21 8 4 9 28 24 20
Young Fell. 22 7 6 9 40 39 20
Locarno 21 7 4 10 33 46 18
Cantonal 22 7 4 11 24 46 18
Berne 22 6 5 11 25 42 17
Young Boys 23 5 6 12 34 50 16
Urania 21 6 3 12 27 58 15

Chaux-de-Fonds - Nordstern 3-1
International - Lucerne 3-2
Fribourg - Thoune 0-1
Helvetia - Aarau 0-3
Saint-Gall - Zurich 3-1

Première ligue
Soleure - Grânichen 5-1
Montreux - Jonction 5-1
Uster - Winterthour 0-0

Urania baf Cantonal 3 à 0
Une défaite neuchâteloise

inattendue

Nous aurons garde d'ôpiloguer lon-
guement sur ee douloureux souvenir
pour l'équipe neuchâteloise. Cantonal a
livré sa plus faible partie de la saison
et ses meilleurs éléments même ont été
méconnaissables. L'enjeu de la partie
était pourtant capital et cette défaite
place les Neuchâtelois dans une situa-
tion bien délicate.

Gyger et Steffen qui s'étaient cou-
verts de gloire contre l'Angleterre ont
dû s'incliner par trois fois devant une
ligne d'attaque réputée pour l'une des
plus faibles do ligue nationale. Fati-
gue, surentraînement, bref , cette relâ-
che de notre paire internationale qui
est le soutien de l'équipe risque de
coûter très cher à Cantonal.

Face à cette formation tombée à un
niveau très moyen, Urania a fait bonne
figure et l'ailier gauche Prod'hom s'est
particulièrement distingu é tandis que
l'on pouvait apprécier la rentrée de
Perréa rd. Les Genevois qui pratiquent
le WM avec un bonheur bien mélangé
n'ont même pas été inquiétés par les
avants neuchâtelois, incapables d'es-
quisser un mouvement dangereux. A la
mi-temps, le score était déjà de 2 à 0
pour U.G.S. à la suite de deux superbes
buts réalisés par Prod'hom. On aurait
pu se contenter d'interrompre là l'ex-
hibition de Cantonal mais, le règlement
le voulant , on jou a encore une mi-temps
qui permit à Urania de marquer une
troisième fois par Forestier.

Bon arbitrage de M. von Wartburg.
Urania. — Bussy ; Fellay, Marquis ;

Patané. Zobriet, Epinay ; Perréard ,
Mezzena , Forestier, Veluz, Prod'hom.

Cantonal : Luy ; Gyger, Steffen ; Cat-
tin , Cuany, Gauthey ; Guillaume, Fran-
gi, Unternâhrer, Sydler, Carcani.

L'ITALIEN FOLLI REMPORTE
LE TOURNOI DE NEUCHATEL
Victoires de Fisher - Ellmer en double et de Mue Manf redi

en simple dame
Les organisateurs neuchâtelois, jus-

qu'ici malchanceux aivec ie temps, ont
vu leur traditionnel tournoi de Pente-
côte favorisé par des conditions atmos-
phériques idéales. Malheureusement, le
succès «'est arrêté là, car le spectacle
qui nous fut  offert lors des finales du
lundi fu t  franchement décevant. A la fin
dm premier set qui opposait Ellmer à
l'Italien Folli, lee joueurs ne sava ient
paB encore si la finale se disputerait en
trois ou cinq manches... et il n'y avait
aucun organisateur présent pour les ren-
seigner ! Finalement , on opta pour les
cinq sets, mais Ellmer abandonna après
île troisième.

On pensait se consoler au spectacle du
double messieurs, mais Wavre, malade,
ne put jamais s'affirmer, de sorte que
l'affaire fut  rapidement liquidée eu uue
demi-heure. Pour comble, Mme Bek
abandonna avant la fin du premier «et
dans la finale du simple dames. On tenta
bien de mettre sur pied une rencontre
exhibition entre Mlle Manfred! et Mme
Kaufmann , mais elle ne fu t  guère con-
cluante, la supériorité de la joueuse
italienne étant trop manifeste.

Nous étions curieux de voir à nouveau
Max Ellmer à l'œuvre en Suisse après
une longue absence. Disons immédiate-
ment que l'ex-champion suisse n'a pas
beaucoup perdu de ses qualités et
qu 'avec un pen d'en traî nement, il sera
encore un des meilleurs joueurs du pays.
En double, la paire Ellmer-Fisher a
vaincu sans gloire l'équipe Folli-Wavre

en raison de la faiblesse du Neuchâte-
lois, méconnaissable hier. Fisher, tou-
jours excellent joueur de double, a en
outre remporté le double mixte en com-
pagnie de Mime Vuill e. En série B, le
vétéran Dubler s'est imposé face au Neu-
châtelois Messerll qui fit preuve d'une
belle ténacité, pendant que le jeune C.
Montandon remportait l'épreuve de sé-
rie C dians un style très plaisant.
¦ Résultats :
.. Série C :  Finale : C. Montandon bat
À. Berthou d, 6-0, 6-3.

Série B : Finale : L- Dubler bat A.
Messerli, 6-1, 6-4.

Série A : Demi-finale : Ellmer baf
J.-P. Blondel, 6-1, 8-6. Folli bat A. Wa-
vre, 4-6, 6-1, 6-3.

Finale : Folli bat Ellmer, 1-6, 6-3, 6-2
(abandon).

Dames : Série B : Finale : Mlle Weber
bat Mme Kolpin, 5-7, 7-5, 7-5.

Série A : Demi-finales : Mme Bek bat
Mme Chapuls, 6-1, 6-3. Mlle Manfredi
bat Mme Vuille, 6-0, 6-1.

Finale : Mlle Manfredi bat Mme Bek,
5-2 (abandon).

Double messieurs: Demi-finales: FoMi-
Wavre battent E. Biilleter-Blondel , 6-2,
6-3. Ellmer-Fisher battent DuBois-Du
Pasquier , 6-0, 6-1.

Finale : Ell mer-Fisher battent Folli-
Wavre, 6-1, 6-0.

Double mixte : Finale : Mme Vuille-
Fisher battent Mlle Manfredi-Wavre,
5-7, 6-1, 6-4.

E. W.

Des négociations franco-vietnamiennes
auraient eu lieu près de Hanoï

Vers une évolution de la situation en Indochine

M. Ho Chi Minh de son côté déclare
qu'il faut détruire l'agresseur

SAIGON, 26 (A.F.P.) — La radio viet-
namienne a diffusé, lundi matin , une
information selon laquelle le gouverne-
ment vietnamien aurait adressé, par
l'intermédiaire du haut commissaire de
la république, une lettre au gouverne-
ment français proposan t une trêve en
vue de la recherche d'une solution paci.
fi que du conflit actuel.

Dès réception de cette lettre, a pour-
suivi la radio vietn amienne, M. Bol-
laert a envoyé un représentant auprès
de MM. Ho Chi Minh et Giam.

Le représentant de M. Bollaert aurait
énoncé, de la part des autorités mili-
taires françaises, cinq conditions, l'une
de celle-ci étant la remise de toutes les
armes à l'armée française, qui pourrait
se déplacer libremen t dans toutes les
régions du Viet-Nam.

Il faut détruire l'agresseur
déclare Ho Chi Minh

SAIGON, 26 (A.F.P.) — La radio viet-
namienne a diffusé une proclamation
de M. Ho Chi Minh , se référant aux
conditions qu 'aurait fixées le représen-
tant de la France à l'acceptat ion d'une
trêve militaire.

Devant cette sommation, a déclaré M.
Ho Chi Minh , J'appelle à lutter encore
plus durement, afin de détruire l'agres-
seur. Tout citoyen doit être un guer-
rier, chaque village une forteresse. La
victoire sera nôtre.

En outre, dans une adresse « au peu-
ple français i> . également transmise par
la radio vietnamienne, M. Ho Chi Minh
a précisé que ses propositions de négo-
ciations tendant à mettre fin aux hos-
tilités, auraient été faites le 25 avril
dernier.

Les conditions posées, a-t-il ajouté,
rendent un rapprochement impossible.
Peuple de France, aide-nous à sauver
dc jeunes vies françaises et vietna-
miennes. Vivo la France démocratique...
Vive l'indépendance et l'unité du Viet-
Nam au sein de l'Union française.

M. Jacques Duclos attaque
violemment le général de Gaulle

Dans un discours prononcé au congrès
de l'Association rép ublicaine des anciens combattants

PARIS, 26 (A.F.P.) — Dans un dis-
cours pron oncé an 24me congrès de
l'Association républicaine des anciens
combattants, M. Jacques Duclos, prési-
dent d'honneur de l'association et pré-
sident du groupe parlementaire commu-
niste, s'est livré à de violentes atta-
ques contre le général de Gaulle qui ,
selon lui. s'est fait l'écho de M. Tru-
man.

La situation intérieure
de la France

L'orateur a ensuite abordé la situa-
tion intérieure de la France :

; Certains se sont dit qu'il serait préfé-
rable de falre la politique de de Gaulle

; sans de Gaulle et cela permet de com-
prendre certains changements survenus
dans la formation des équipes. J'ai l'Im-
pression, a-t-il poursuivi , que l'on se sert
de ce qui existe actuellement comme d'un
régime transitoire que l'on rejettera de-
main pour faire un pas à droite.

La situation sociale actuelle
M. Duclos a ensuite examiné la si-

tuation sociale actuelle.
Personne parmi nous ne peut reprocher

aux ouvriers de réclamer des primes à la
production et ceux-là seuls qui ne con-
naissent pas les difficultés de la vie des
ouvriers peuvent le dire. Il y a quelque
chose de pénible, a-t-11 poursuivi, dans la
mesure de réquisition prise par le gouver-
nement dans le conflit du gaz et de l'élec-
tricité qui rappelle un passé proche, ou les
décisions de Briand en 1910 contre les
cheminots Pourtant, le droit de grève est

imprescriptible, disait-on lors de la grève
des journaux. Ce qui était vrai hier ne
l'est plus aujourd'hui.

Pour un rassemblement
des républicains

M. Duolos a demandé à tous les ré-
publicains de se rassembler car, a-t-il
dit :

Si la France était entraînée à droite,
notre pays deviendrait un instrument en-
tre les mains des fauteurs de guerre, en-
tre les mains de la diplomatie atomique.
La France libre et démocratique sera un
facteur de paix , mais pour cela, la France
doit être indépendante et ne pas se laisser
intégrer dans un bloc. Elle doit demeurer
l'alliée de tous les Alliés.

I L A  VIE I
NATIONALE |

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

3. Il faut voir, dans les faits mention-
nés plus haut, la cause du grand mécon-
tentement de la classe ouvrière. Les sa-
laires actuels ne sont en général pas suf-
fisants pour permettre à l'ouvrier et à sa
famille de mener une existence humaine-
ment digne.

4. La conférence proteste en conséquen-
ce résolument contre l'attitude unilatérale
prise en cette affaire par les autorités fé-
dérales qui proposent aux ouvriers d'agir
avec modération , sans de leur côté, pren-
dre les mesures nécessaires, pour réduire
les gains exagérés qui provoquent cette
augmentation des prix.

5. Il faut constater à l'égard des pro-
positions médiatrices faites par l'Office fé-
déral de conciliation pour l'industrie suis-
se du bâtiment :

a) il n'est tenu compte que dans une
trop faible proportion des Justes reven-
dications ouvrières ;

b) il faut regretter que l'Office de con-
ciliation n 'ait soumis aucun projet précis
et étendu aux organisations ouvrières ;

c) en conséquence, les propositions de
l'Office de conciliation doivent être re-
poussées sous cette forme. Ces proposi-
tions toutefois constituent une base pour
d'autres négociations directes.

6. La Fédération chrétienne suisse des
ouvriers du bois et du bâtiment se dé-
clare prête à tout falre pour arriver à un
règlement pacifique de ce conflit de tra-
vail et propose à la Société suisse des
entrepreneurs de reprend re les négocia-
tions directes.

7. La Fédération chrétienne suisse des
ouvriers du bois et du bâtiment invite la
classe laborieuse et l'opinion publique à
faire preuve de compréhension pour les
revendications légitimes des ouvriers du
bâtiment. Elle fait appel aux autorités
pour qu 'elles ne se prononcent pas seu-
lement en faveur d'une solution unilaté-
rale dans le problème des prix et des sa-
laires, mais qu'elles contribuent par l'éta-
blissement d'un nouvel ordre économique
a permettre à la classe ouvrière de rece-
voir la plus grande part possible des
biens créés, ce qui suppose des salaires
légitimes. La Fédération chrétienne suisse
des ouvriers du bois et du bâtiment pro-
pose de convoquer une conférence natio-
nale économique pour examiner et fixer
les directives de la future structure éco-
nomique.

Lies cérémonies de la cano-
nisation de Nicolas de Flue il
Sachseln — SACHSELN, 26. Le dé-
but des cérémonies pour célébrer la
canonisation de Nicolas de Flue a été
marqué, dès 5 heures du matin , le jour
de Pentecôte, à Sachseln, par la sonnerie
de toutes les cloches des églises d'Ob-
wald. A 5 h. 30, l'évêque de Coke, Mgr
Christian Oa.in.anIda, est arrivé pour cé-
lébrer l'office pontifical. Le sermon a
été prononcé par Mgr Hornstein, pro-
fesseur à Fribourg.

Après l'arrivée solennelle des repré-
sentants des (autorités et des hôtes,
dont  M. Philippe Etter , président de la
Confédération, et M. Celio, conseiller
fédéral , lo nonce Mgr Bernardin! a cé-
lébré l'office pontifical,

lie conflit
du bâtiment

Emissions radiophoniques
Mardi

SOTTENS et télëcllffusion ! 7.IO, "Tré-
veille-matin 7.15, lnform. 7.20, premiers
propos. 11 la. émission commune. 12.16,
marches militaires. 12.29, l'heure. 12.30,
musique légère 12.45, lnform. 12.55, lea
auditeurs sont du voyage. 13.05, opéras- de
Massenet. 13.30, de film en aiguille. 1659,
l'heure. 16.30 émission commune 17 h.,
quintette. 17.30, au goût du jour. 18 h..,
le conseil des Eglises: 18.10, clavecin.
18.20, radio-journal. 18.35, piano S&zz.
18.45, le micro dans la vie 19 h., le mi-
roir du temps. 19.40 la pince à sucre.
20 h., chansons en confidence. 20.15, théâ-
tre. 22 h., vient de paraître... 22.30, ln-
form. 22.35 entre nous. 23 h.., fin .

BEROMUNSTER et télédiffusion : 11 h„
émission matinale. 12.15 chants populai-
res. 12.29, l'heure. 12.30, lnform. 12.40, le
radio-orchestre. 13.10, parades de staure.
13.30, fantaisie de Schumann. 14 h., va-
riétés anglaises. 16 h., concert. 16.29,
l'heure 16.30. concert. 18 h., ballet. 1850,
œuvres de Schubert 19 h., pot-pourri po-
ipulaire. 19.BO, ilrflormi. 19.40, tehc* du,
temps. 19.55 concert symphonique 21.10,
dialogues classiques. 21.3CV andante de
Brahms. 22 h., lnform. 22.05, orchestre
Tony Bell 22.30, musique ancienne. 23 h.,
fin.

ANNECY, 26 (sp) . — Le voyage offi-
ciel en Haute-Savoie du président de
la République française, M. Vincent
Auriol , s'est déroulé samedi et diman-
che. Samedi , M. Auriol a été l'hôte
d'Evian où , dans un discours prononcé
à l'hôtel de ville, il a loué les efforts
que la ville a accomplis pour opérer
sans attendre sa restauration économi-
que.

Le président s'est ensuite rendu à Tho-
non. Il a consacré la matinée de di-
manche à la commémoration du grand
souvenir que représente le plateau de
Glières , dans l'histoire de la Résistance
française. Prenant la parol e à cette oc-
casion , il a insisté notamment sur les
devoirs quo lui crée sa haute charge :
maintenir  l' unité et la permanence de la
France et de l'Union française, préser-
ver de toute atteinte la constitution.

Le cortège présidentiel a alors pris
la route d'Annecy. Dans cette dernière
ville, M. Auriol a passé en revue un
régiment d ' infanter ie  alpine et il a
décoré quelques soldats.

Après lo déjeuner , il a tenu à rece-
voir quelques représentants de la pres-
se suisse qu 'il a remerciés pour « leur
action si féconde en vue de la collabo-
ration des deux pays voisins et amis. »

Dimanche après-midi , le chef de
l'Etat a visité le département de l'Ain.
Il a remis aux viles de Nantua et
d'Oyonnaz , la médaille de la résistance
pour la part qu 'ont prise leurs habi-
tants dans la lutt e pour la libération
du pays. Le soir enfin , il a rejoint à
Bellegard e lo train qui devait le rame-
ner à Paris où il est arrivé hier.

La populatiion de la Haute-Savoie a
réservé au président Auriol un accueil
chaleureux.

Le président
de la République française

a visité la Haute-Savoie

Le micro de Radio-Lausanne
chez nous

Mercredi soir , tous les auditeurs de la
région se presseront au casino de la Ro-
tonde. Plusieurs vedettes de la radio se-
ront pour une fois en notre ville. On en-
registrera deux émissions avec la parti-
cipation du public neuchâtelois. « L'école
buissonnière » sera animée par Raymond
Colbert , Lucien Monval et Hubert Le-
clerc.

« On chante dans ma rue », une émis-
sion nouvelle, sera réalisée par Francis
Bernier, avec l'orchestre Louis Schmldt et
les artistes connus que sont Andrée Crot-
Walzer, Jean-Michel , Alphonse Kerrer, etc.

Vous vous êtes souvent demandé com-
ment étaient tous ces collaborateurs du
micro dont vous ne connaissez que la
voix. Venez les voir demain !

Communiqués

DERNI èRES DéPêCHESLA VIE NATIONALE

Le championnat neuchâtelois 1946-
¦1947 s'est disputé samedi après-midi à
Ja Chaux-de-Fonds entre les équipes du
Locle, de Saint-Imier et de Cantonal.
Bien que comptant plusieurs rempla-
çants, les Neuchâtelois, faisant preuve
d'un bel esprit d'équipe, ont remporté
une euiperbe victoire. Dans la première
rencontre face au Locle, Cantonal l'a
emporté par 2 à 1, buts marqués pair
Von Escher et Girardin. Contre Saint-
Imier, les Neuchâtelois ont marqué un
seul but, celui de la victoire, par Von
Escher.

Equipe victorieuse : Robert ; Dau-
cher, L. Robert ; Paulli , Schick, Berbe-
rat ; Graf , Castella, Von Escher, Ser-
inent, Girardin.

Cantonal vétérans
est champion neuchâtelois

%2y§  ̂
ou 

stade

BERNE-CANTONAL
CHAMPIONNAT

LIGUE NATIONALE

Billets en vente d'avance chez
Mme Betty Fallet , magasin de cigares,

Grand-Rue 1

Cela m'a coupé
le siffle t...
quand j'ai appris que chaque
litre de Grapillon, le fin jus de
raisin, représentait la valeur
nutritive de 30 morceaux de fi u-
cre. Et quel sucre ! Du sucre de
raisin — le meilleur de tous les
sucres. Boire Grapillon, c'est
boire du soleil !
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En FRANCE, aux termes d'une infor-
mation publiée par IV Epoque », un
groupe d'Américains aurait demandé
au gouvernement français, par une pé-
tition, qu'en c raison des immenses ser-
vices rendus par le maréchal Pétain à
la cause des Alliés » en 1914-1918, l'hom-
me de Verdun , de la Malmaison et do
Montfaucon soit autorisé à se retirer
aux Etats-Unis.

En ITALIE, ces jours derniers, Mme
Rachele Mussolini est arrivée à Rome
pour y trai ter une importante affaire
d'édition. Elle aurait l'intention de pu-
bier ses mémoires.

En RUSSIE, le Soviet suprême a abo-
li la peine de mort sur tout le terri -
toire de l'U.R.S.S.

AUTOUR DU MONDE en quelques lignes

Dimanche à Lisbonne, devant 60,000
spectateurs, l'équipe d'Angleterre a bat-
tu celle du Portugal ipar 10 buts à 0. A
la mi-temps, les Anglais menaient déjà
par 5 à 0.

C'était la première fois que les deux
pays étaien t opposés l'un à l'autre. La
partie s'est déroulée sur un terrain en
excellent état, mais par un temps très
chaud. L'équipe anglaise, à l'exception
de deux ou trois joueurs, était celle qui
a joué à Zurich oontre la Suisse.

Voici la composition du team britan-
nique: Swift; Scott , Hardwiok ; Wright ,
Franklin, LOTVS ; Matthews, Mortensen,
Lawton, Mannion et Finney.

Les avants anglais ont fait une bril-
lante partie en tentant leurs chances
très fréquemment par des shots magni-
fiques. Les Portugais ont attaqué assez
souvent et avec beaucoup d'élan, mais
leurs offensives ont été brisées par la
défense anglaise qui a été brillante et
(particulièrement le gard ien Swift. Les
Portu gais ont été complètement dérou-
tés par la science et la précision ma-
thématique de leurs adversaires. Les
ibuts ont été marqués par Lawton (4),
Mortensen (4), Finney (1) et Matthews
(1).

Les matches internationaux

L'Angleterre
écrase le Portugal

Quarante mille personnes ont assisté
lundi, au stade de Colombes, au huitième
mat ch international France-Hollande,
dirigé par M. Broadma n (Angleterre).

L'équipe de France, qui comprenait
plusieurs nouveaux joueurs, a pu pren-
dre le meilleur sur le team hollandais
par 4 buts à 0 grâce à une ligne d'at-
taque plus opportuniste.

Après la présentation des équipes et
les hymnes nationaux, les deux «onze»
s'alignen t sur la pelouse dans les for-
mations suivantes :

FRANCE : Da Rui ; Jedrejak , Rodri-
guez ; Cuissard , Grégoire, Prouff ; Dard,
Baratte, Alpsteg, Carré et Vaast.

HOLLANDE : Kraag ; van Brun, van
den Linden ; Sfrocker, Mœring, De
Vrœst ; Draeger, Wilkes, Roozen , Ryvors
et Bergman.

Le jeu est rapide et les Hollandais

sont assez dangereux, mais c'aîst la
France qui marque le premier but à la
Sme minute par Allpsteg, qui reprend
une ouverture de Cuissard. Le jeu se
poursuit, assez partagé et avant le repos
on assiste à une forte pression des Néer-
landais, mais Da Rui intervient bril-
lamment. (Repos 1-0 pour la France) .

A la 15me minute de la seconde mi-
temps, Baratte marque un 2me but d'un
magnifique shot pris aux 16 mètres.
Après une demi-heure de jeu, Dard
marque un 3me but en profitant d'une
hésitation du gairdin Braaig. Enfin, qua-
tre minutes avant la fin , après avoir
dribblé deux hommes, Baratte porte la
marque à 4 à 0 d'un shot botté aux 20
mètres.

Score un peu sévère pour le team hol-
landais qui a mené de très dangereuses
offensives, mais dont les avants n'ont
pas réussi à battre Da Rui. Très bon
match du centre-demi Mœring et de l'in-
ter-gauche Ryvers. Wilkes, par contre,
qui avait joué avec le continent à Glas-
oow, a été assez effacé.

Dans l'équipe de France, brillant
match du gardien Da Rui. Partie excel-
lente de l'arrière Jedrejak et tdes deux
demis extérieurs Cuissard et Prouff.
Grégoire a fort bien fonctionné comme
centre-demi polioeman. En avant, bon
match de Dard, l'homme aux déboulés
rapides. Baratte a su tenter sa chance
au moment favorable, et Alpsteg n 'a pa8
fait de mauvais débuts comme avant-
eentre. Carré a été moyen et Vaast égal
à lui-même.

France bat Hollande 4 à 0

Vitesse professionnels : 1. Senftleben ;
2. Plattner ; 3. Seherens.

Demi-fon d : 1. Heimann ; 2. Diggel-
mann ; 3. Frosio ; 4. Besson ; 5. Lambo-
ley.

Poursuite : 1. Hugo Koblet ; 2. F. Ku-
bler,

Le meeting d'Oerliïcon

CYCLISME

Trente-neuf amateurs se sont présen-
tés dimanche matin , à la Ohaux-de-
Fonds, au départ diu circuit neuchâte-
lois pour amateurs, d'une distance tota-
le de 155 km. Les concurrents avaient
à couvrir quatre fois la boucle la Ohaux-
de-Fonds-le Reymond-la Sagne- la Gran-
de-Joux - le Loole-la Chaux-de-Fonds,
chaque boucle étant de 38 km. 500. La
courae a été dure par suite du profil ac-
cidenté du parcours. Elle a été disputée
par temps brumeux, froid et légèrement
pluvieux.

Les coureurs restent groupés jusqu'à
la première montée de la Grande-Joux.
Dans la côte, Meroli se sauve, puis il
est rejoint , peu après, par Fuchs et
Baehler. Ces trois hommes restent déta-
chés jusqu 'à la fin de la deuxième bou-
cle. Au second passage à la Ohaux-de-
Fonds, ils ont 1*20" d'avance SUT le pe-
loton qui commence à réagir sérieuse-
ment. À noter une crevaison du Lausan-
nois Gatabin qui ne pourra rejoindre.
Dans la troisième boucl e, Meroli est lâ-
ché, puis les deux leaders sont absor-
bés par le peloton , si bien qu 'à l'atta-
que de la dernière difficulté , 13 hommes
roulent de conserve. La course se joue
à ce moment. Sommer attaque. Il est
rejoint peu avant le sommet par La fran-
chi et Suter. Les trois hommes filent
vers l'arrivée. Dans la montée du Crôt-
du-Locle, Lafranchl démarre avec Som-
mer dans sa roue. Suter est lâché, mais
termine en troisième position et, au
sprint , Sommer bat La franchi.

Résultats :
1. H. Sommer, Brigue , 4 h. 22' 56" ; 2.

Karl Lafranchl , Altdorf , même temps ; 3.
Ernest Suter, Nlederlenz , 4 h . 23' 29" ; 4.
Jacob Schenk, Marthalen , 4 h. 24' 12" ;
5. Rod. Baehler , Zurich , 4 h. 24' 28" ; 6.
Eugène Lange , Allschwil ; 7. Fritz Moehl,
Zurich ; 8. Kurt Sommerhalder, Schœft-
land ; 9. Albert Schœni, Fribourg ; 10.
Hans Born , Zurich , même temps ; 11. F.
Fuchs, Pfaffnau , 4 h. 25' 52" ; 12. Max
Bosshard, Zurich , 4 h. 26' 12" ; 13. Eric
Ackermann, Riniken , 4 h. 27' 42" ; 14. Er-
nest Jutzeler, Bâle, 4 h. 32' 57" ; 15. Wer-
ner Ott, Winterthour , même temps.

Le circuit neuchâtelois

(c) Le « Cyclophile » de Fleurier a fait
disputer , dimanch e après-midi, son
deuxième critérium cycliste pour ama-
teurs. Un très nombreux publie assista
à cette manifestation fort bien organi-
sée et qui se déroula dans de bonnes
conditions sur un circuit d'environ
1 km. à boucler cent fois avec sprints
tous les dix tours pour le classement
aux points.

Vingt-six hommes étaient au départ
mais par suite de chutes, crevaisons et
du train rapide avec lequel la ronde fut
menée, on enregistra un important dé-
chet puisque 14 coureurs abandonnè-
rent ou furent éliminés en raison des
nombreux tours de retard qu'ils accu-
mulaient.

L'épreuve a été captivante à suivre.
Plusieurs échappées se produisirent. La
plus sérieuse fut celle de Burtin qui
réussit à prendre une avance allant
jusqu'à 24 secondes mais qui se fit en-
suite réabsorber par le gros du pelo-
ton.

L'un des favoris, Ackermann, ayant
déjà dépensé une partie de ses forces
le matin dans le Circui t neuchâtelois,
abandonna. En revanche, on a noté
la belle tenue de Blanchard qui eut la
malchance de voir son boyau rendre
l'âme à deux reprises. Il perdit un
temps précieux qu'il parvint a rattra-
per en partie dans un style remarqua-
ble, i

Knecht, en bonn e position, dut mal-
heureusement rétrograder vers la fin.
Lauper s'attribua quatre des dix pri-
mes mises en compétition et si Curchod
et Blanc ne se mirent jamais très en
vedette, ils eurent le mérite de se mon-
trer des plus réguliers.

Cenci a été une révélation, la place
qu'il occupe le prouvant. Quant au
vainqueur Max Meier. il a été excel-
lent. Malgré une chute, il a pu mainte-
nir sa position et même accumuler des
points précieux. Les sprints qu 'il dis-
puta aveo Blanchard , notamment, sou-
levèrent l'enthousiasme des specta-
teurs.

La proclamation des résultats et la
remise des prix se fit à l'hôtel de la
Croix-Blanche dans l'ordre du classe-
ment général que voici :

1. Max Meier, Oerllkon-Zurich, les 100
tours en 2 h. 19' 58", 36 pts ; 2. Fred.
Burtin, Genève, 31 p. ; 3. Ernesto Cencl,
Riehen, 25 p. ; 4. Robert Blanchard, Re-
nens, 21 p. ; 5. Charles Lauper, Lausan-
ne, 21 p. ; 6. Pierre Curchod, Lausanne,
4 p. ; 7. Marcel Blanc, Yverdon, 3 p. ;
8. (à un tour) Fritz Knecht, Weiningen,
17 p. ; 9. Albert Schœni, Fribourg, 2 p.;
10. Louis Hûber , Renens, 1 p. ; 11. René
Calame, la Chaux-de-Fonds, 0 p. ; 12. Ar-
mand Roth, Rolle, 0 p. G. D.

Un critérium pour amateurs
à Fleurier

Ce premier critérium a connu un ré-
sultat réjouissant pour le comité d'or-
ganisation, présidé par M. Fernand Ber-
sier. Le circuit de 90 km. avec sprints
tous les 10 tours, offrait aux 25 cou-
reurs, Suisses et étrangers, des chances
d'obtenir un beau résultat au classe-
ment final.

A 14 h. 25 les coureurs, aux applau-
dissement de plus de 3000 personnes
alignées sur tout le parcours, font le
tour d'honneur où la présence des étran-
gers Kaers, Belgique, Valett i , Italie,
Poblet, Espagne, Bonnard , France et
des meilleurs Suisses, suscitent les ap-
plaudissements du public.

A 14 h. 30, le départ est donné ; tout
de suite une allure rapide est menée
où le petit Espagnol Poblet mène à sa
suite tout le peloton suivi de près par
Litschi et Robert Lang.

Les Suisses réagissent et le ler sprint
est gagné par Lang, qui par la suite
maintiendra une allure excessive et
sortira grand vainqueur en 1 h. 54'43".

Voici les résultats de cette épreuve :
1. Robert Lang, Lausanne, 56 points,

1 h. 54' 43" ; 2. Hans Schiitz, Zuchwil, 39
points ; 3. Hans Maag, Zurich, 12 pts, 1 h.
55'12" ; 4. Ernst Kuhn , Suhr (à 1 tour),
28 pts, 1 h. 55'16"; 5. Karl Litschi, Zurich;
6. Hans Nôtzli , Zurich ; 7. Pietro Tarchlni ,
Balema ; 8. Miguel Poblet , Espagne ; 9.
Karel Kaers, Belgique ; 10. Kurt Zaugg,
Zurich ; 11 et 12. les frères Weilenmann,
Zurich.

Ont abandonnés : Bonnard, France, Du-
bler, la Chaux-de-Fonds, Bally, Genève.

Le critérium de Payerne

BEAU-RIVAGE
Pour quelques jours seulement

Triss Virginia
Une surprise agréable

8 AUJOURD HUll
\ FERMÉ j

Fédération du personnel
des Grands Magasins

F.P.G.M.-F.C.T.A.
Ce soir, à 20 h. 30, au 1er étage du

CAFÉ DES ALPES

Assemblée d'information
Contrat collectif

Tout le personnel intéressé ddit être
présent I

Los enchères publiques du
MERCREDI 28 MAI, à 14 h.,
auront lieu aux SAARS No 26
et non No 46 indiqué par
erreur.

¦ • • - • 
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Profitez du p rogrès!

Le soulier à boutons appartient au passé. Crochet à boutons
et boutonnière ont cédé leur place à la fermeture-éclair.
Pourquoi ? Parce qu 'elle est simple, pratique et rapide. La
loi du progrès n'est pas restée sans effet non plus plfll
dans les buanderies : l'invention de la lessive }Cp
autoactive Persil est une évolution natu- /&x&^?**j &
relie ; Ton a passé de la lessive compliquée jQ^Ç / /|v ,
à la lessive plus simp le, plus facile et mieux I L /T\
conçue. Avec Persil, vous aussi, laverez }n«̂ *^̂ g£>

mieux?

Pour mieux laver

Persil
Trempez à VHenco,  rincez au SU

H e n k e l  & Cie S. A., Bile

•¦SU»

Sous le porche du

|14| I
faubourg de l'Hôpital

(a, a^té du cinéma Bex) |

la grande vente i
de livres d'occasion |

bon marché
commence

ENTRÉE LIBRE

de 8 h. à 12 h. 15
et de 13 h. 45 à 18 h. 30

I 

EUGÈNE REYMOND
Livres anciens j

LITERIE
Réparations

Fownltiuwa
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1 Lé RADIO-CLUB de Neuchâtel et environs I
| invite les AUDITEURS NEUCHATELOIS DE LA RADIO à participer à la !

1 Séance publique de variétés I
| organisée par RADIO-LAUSANNE I

MERCREDI 28 MAI 1917, à 20 h. 15 I

AU CASINO DE LA ROTONDE, NEUCHATEL

| AU PROGRAMME :
! « L'ÉCOLE BUISSONNIfiRE », avec les animateurs habituels : MM.

H Raymond Colbert , Lucien Mouval , Hub ert Leclerc. H
«ON CHANTE DANS MA RUE », une émission nouvelle présentée par |

Francis Bernier et réalisée avec Andrée Crot-Walser , Jean Michel , Alphonse
Kerrer , Mas Lerel et l'orchestre Louis Schmidt. j

Ces émissions publiques ont lieu pour la première fois à Neuchâtel
avec le concours des auditeurs : |

I Les membres du RADIO-CLUB ont droit à deux hillets d'entrée gratuits, qui peuvent être
retirés d'avance au magasin André PERRET, Epancheurs 9, Neuchâtel. ou qui seront délivrés ,

le soir à l'entrée contre présentation de la quittance de cotisation pour 1947. j
£' .'¦! Pour toutes les autres personnes le prix d'entrée à cette séance est de Fr. 1.—. )

Location d'avance au magasin A. Perret . |

! On devient membre du Radio-Club de Neuchatel et environs , en versant la somme de j
Fr. 2.50 au compte de chèques postaux No IV 2176. i

Bill ®iW0^®tW ¦¦¦¦

11 COMMENT UTILISER LES DIFFÉRENTS
gg PRODUITS ¦

l ANTIMITES S
I TRIX S
S DÉMONSTRATION l
¦ SANS AUCUNE OBLIGATION D'ACHAT ¦¦ ¦

B ¦
¦ nnniiaii ima

LES SOCIÉTÉS ANONYMES
au capital inférieur à Fr. 50,000.— doivent
disparaître cette année. Rachat, transforma-
tion ou reprise par actionnaires actuels, aux
meilleures conditions. — Offres écrites dé-
taillées sous chiffres F. A. 339 au bureau
de la Feuille d'avis.

tffe Aula de l'Université
MERCREDI 28 MAI, à 17 h. 15

Conférence p ublique et gratuite
sur

Les religions
aux Etats-Unis

par M. E. PRÉCLIN
professeur à l'Université de Besançon,
sous les auspices de la Faculté des lettres

I 
RADIOS - LOCATIONS - HUG & CO I

| Conditions intéressantes j

ÉBAUCHES S.A., NEUCHATEL

CONVOCATION

Conformément aux articles 8 et 14 des statuts, Messieurs les action-
naires d'Ebauches S. A. sont convoqués à la

VINGTIÈME ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
ORDINAIRE

i 
¦ ¦ ¦

le samedi 7 juin 1947, à 11 heures, à l'hôtel de ville, à Neuchâtel, avec
l'ordre du jour suivant :

1. Rapport de gestion et comptes pour l'exercice 1946.
2. Rapport de la S. A Fiduciaire suisse à Bâle, controla^ur.
3. Approbation du rapport et des comptes.
4. Décharge à donner au Conseil.
5. Nominations statutaires.

Les pièces mentionnées à l'article 696 C. O. seront à la disposition
des actionnaires à partir du 28 mai au siège social à Neuchâtel et au
bureau central à Granges.

Les cartes de légitimation donnant droit de vote peuvent être
obtenues du 28 mai au 6 juin contre dépôt des actions à l'une des
caisses ci-après :

Société de Banque suisse, à Baie, Zurich, Genève Bienne Neuchatel la
Ohaux-de-Fonds et le Locle.

Banque populaire suisse, à Berne, Bienne, Soleure , Moutier, Saint-Imier , Tra-
melan et Zurich.

Banque cantonale de Berne, à Berne, Bienne , Moutier, Tramelan et Saint-Imier.
Banque cantonale Neuchâteloise, à Neuchâtel la Chaux-de-Fonds et le Locle.
Banque cantonale soleurolse, à Soleure et Granges.
Banque commerciale de Soleure, à Soleure et Granges.
Burajau central d'Ebauches S. A., à Granges

La carte de légitimation donnera le droit d'assister à l'assemblée
générale.

Neuchâtel, le 14 mai 1947.

AU NOM DU CONSEIL D'ADMINISTRATION :
Le président, P. RENGGLI-.

f i/ Ut * *»**

... Ip ous n 'avez jamais vu
mettre de Vhuile dans un moteur' f

{fsHELU

mais avec Shell vous aurez
toute tranquillité.
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enseigne yLfc commerçant

Peinture M. THOMET FILS Ecluse 15

Q APPEL
L'Université de Neuchâtel recevra,

du 6 septembre au 15 octobre

35 étudiantes américaines
Les familles qui seraient disposées à héberger (au prix

de 10 fr. par jour tout compris ) une ou plusieurs de ces
jeunes filles sont priées de s'annoncer par écrit au secré-
tariat de l'Université, jusqu'au samedi 7 juin , à midi.

Journée romande
de la Ligue des femmes abstinentes

MERCREDI 28 MAI à 10 h. 15

Chapelle de l'Espoir
APRÈS-MIDI à 15 h.

Conférence de M. William Perret,
directeur de l'Office des mineurs

Comment élever nos enfants
III1II1II1II1IIIII1IIIII1III1IIII11IIIIIII1IIII W

ous sommes la
17AljAafi Une maison sérieuse

8/ f i i i i S  Ri l'UlJH L 'ENTRETIEN
¦ vlUO I DE VOS BICYCLETTES

""¦ G. CORDE Y
Place Purry 9 - Ecluse 29 - Tél. 5 34 27

i Ji—

Le spécialiste L. RarJio/j /̂> JL '"de la radio m """$!jfjf//J/$
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Echange de tout appareil
Se rend régulièrement dans votre région
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On prendrait une

vache en alpage
pour son lait

Eventuellement on la
gardajrait Jusqu'au 30 oc-
tobre; bons soins assu-
rés. — Albert Wenger,
les Calâmes, près du Col-
da>s-Roches

A louer un bon

PIANO
brun, marque suisse, cor-
des croisées, cadre en fer ,
conditions favorables. —
Demander l'adresse du
No 284 au bureau de la
Feuille d'avis.

FONDSSANDOZ
ASSEMBLÉE
GÉNÉRALE
le lundi 2 juin 1947

à 14 h. 30
Hôtel jud iciaire

Le Locle

Ordre du jour :
Reddition des comptes.

Le comité.

BÉBÉ a l'humeur
chagrine...
quelque trouble bé-
nin le chicane sans
doute. Pour le cal-
mer nourrissez-le de
yoghourt

aromatisé ou natu-
rel ; l'effet sera

surprenant.
A l'Armailli S. A.

successeur de Prisl
Hôpital 10

Arrivages chaque Jour

livrables
du stock

Baillod A.

Hôtel Plan
. Les arrangements

d'été sont arrivés
Prospectus,

renseignements,
INSCRIPTIONS chez

François Pasche
CIGARES

en face de la poste
NEUCHATEL

Prêt
hypothécaire

Pr. 40,000.— à 50,000.—
demandé contre solide
garantie. S'adresser : Etu-
de Bourquin, avocat, Neu-
châtel.

Les 
films
que vous nous re-
mettez à dévelop-
per sont traités
séparément p o u r
assurer le meilleur
résultat

PHOTO
ATTINGER

7, pL Plaget - 3, pi. Purry
NEUCHATEL

Expéditions
au dehors.
Travaux de qualité.

Choix immense
' de musique

pour accordéon
et piano

Envols par la poste
ACCORDÉONS

MUSIQUE

M. JEANNERET
TéL S14 66 - MatUe 29

Magasin Seyon 28
NEUCHATEL

I PRÊTS I
• Olaorals

• Rapides

• Formalités simplifiées
O Conditions avantageuses
Courvoisier & Cio

Banquiers - Neuchâtel
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Lfl VILLE 
AP JOUH LE JOUR

Les f êtes de Pentecôte
Si le samedi était encore un peu gris,

te dimanche et le lundi de Pentecôte ont
été favor isés  par un temps merveilleux.
Une menace d' orag e, chaque jour  dans
Vaprès-midi , s'est dissipée sans inquié-
ter trop les très nombreux promeneurs.
A Neuchâtel . les arbres et les f leurs de
nos promenade s et de nos quaki ont con-
tribué à rendre le séjour des habit ants
et des nombreux hôtes particulièrem en t
reposant.

Beaucoup de monde a pris  le fun icu-
laire de Chaumont qui a fa i t  une ving-
taine de courses spéciales dimanche et
une dizaine lundi. Tout le résea u des
tramways et la ligne de Boudry en par -
t iculier ont connu un tra f ic  très intense.

Une toute grande journée dimanche
po ur les amis de notre lac ! Outre les
diverses embarcations â rames et à mo-
teur, on a vu voguer toute la f lo t te  de
not re Société de navigation . Chaque uni-
té a été invariablement bondée de voya-
geurs sat isfa i t s .  Les remaniements d'ho-
raire — et notammen t le service direct
entre Neuchâtel et Yverdon — ont donné
total e satisfaction. Dimanche, on a noté
au port deux mille départs et deux mille
arrivées. Lundi , bien que considéré com-
me jour ouvrable, il y eut eucore beau-
coup de voyageurs. On vit débarquer
cent vingt jeunes gens â casquettes ver-
tes, venus de l'institut * Stavia » d'Es-
tavayer. On vil le départ des chanteurs
zuricois d' un Kirchenchor qui , tous, ar-
bora ient le sourire. Il y eut un voyage
collectif t>rê„ réussi org anisé à Ror.
schach. Et notons que le retard maxi-
mum enregistré a été de... dix minutes !

Aucun retard qui jus t i f i e  une mention,
non plus , en gare de Neuchâtel.

On a également vu les premiers bai-
gneurs, à la Tène notamment.

L'animation a été la même que l'an
dernier. Cest beaucoup dire. Une quin-
zaine de trains de dédoublemen t ont été
organisés. Et , hier soir, tout le monde —
touristes et chefs d'exploitations de
transports — était parfaitemen t satisfait
de ces belles journée s. NEMO.

Observatoire de Neuchatel. — 24 mai.
Température : Moyenne : 17,7 ; min. : 10,6;
max. : 23,3. Baromètre : Moyenne : 715,9.
Vent dominant : Direction : sud-ouest ;
force : faible Jusqu 'à 13 h . 45, modéré en-
suite. Etat du ciel : variable pendant la
jQUrnée , clair le soir.

25" mai. Température : Moyenne : 16,9 ;
min. : 11,4 ; max. : 23,0. Baromètre :
Moyenne : 719,5. Eau tombée : 2 ,8. Vent
dominant : force : calme. Etat du ciel :
couvert à très nuageux pendant la Jour-
née, clair le soir ; orage de 3 h. à 3 h. 30.

26 mai. Température : Moyenne : 19,1;
min. : 10,9 ; max. : 27,2. Baromètre :
Moyenne : 720,5. Vent dominant : Joran
modéré de 15 h. 45 à 16 h . 45. Etat du
ciel : clair le matin ; nuageux à très nua-
geux l'après-mld l, orage sur le Jura , quel-
ques coups de tonnerre ; clair le soir.

Hauteur du baromètre réduite â zéro
(Moyenne pour Neuchâtel: 719.5)

Niveau du lac du 25 mai , à 7 h. : 429,63
Niveau du lac du 26 mal , à 7 h.: 429 ,67

Prévisions du temps : Le beau temps
chaud persistera. L'aprés-midi et le soir,
quelques orages locaux, surtout en mon-
tagne.

Observations météorologiques

Commission scolaire
En ouvrant la séance du 23 mai 1947,

M. R. Chable, président, souhaite une
très cordiale bienvenue à M. Fernand
Cettou , nouveau membre de la com-
mission scolaire, nommé par le Conseil
général en remplacement de il. Jean
Weber , démissionnaire.

La commission enregistre plusieurs
démissions avec de très vifs regrets et
de sincères remerciements pour les ser-
vices rendus. Mme Louise Meister
quitte le comité des dames inspectrices
des travaux à l'aiguille et de l'école
ménagère de Serrières ; Mme A. Mau-
rer celui du comité des dames inspec-
trices de l'école ménagère de la ville.
M. Max Diacon , instituteur à Serriè-
res, vient d'être appelé aux fonctions
de directeu r des écoles primaires du
Loole et Mille Lorette Brodbeck , pro-
fesseur à l'école secondaire des jeunes
fill es, quittera l'enseignement le tri-
mestre prochain pour se marier.

M. J.-D. Perret , directeur de l'école
primaire, rappelle la carrière pédago-
gique de M. Max Diacon , qui est un
chaud partisan de la. pédagogie nou-
velle et qui aime passionnément sa pro-
fession. M. P. Raimseyer, directeur,
rend des éloges bien mérités à Mlle
L. Brodbeck qui a su faire apprécier
et faire valoir ses qualités de pédago-
gue pendant sa courte activité de qua-
tre ans.

La commission procède aux nomina-
tions suivantes : Mme Fritz Steudler
au comité de l'école ménagère de Ser-
rières ; Mme W.-E. Tanner au comité
des dames inspectrices des travaux à
l'aiguille de Serrières ; Mme Félix Bé-
guin au comité de l'école ménagère de
la ville.

Sous réserve de la ratification par
le Conseil d'Eta t, MM. Charles Mul-
ler, instituteur à Peseux et Francis
Perret, instituteur à Rochefort , sont
nommés dans le ressort scolaire com-
munal. M. Albert Heubi , Dr es let-
tres, de Kusnacht (Zurich) est nommé
à titre provisoire au poste de profes-
seur d'allemand dans les écoles secon-
daire et supérieure.

Puis, la commission entend les com-
munications des directeurs au sujet
de la rentrée des classes en avril , nom -
me le comité de la fête de la jeunesse
et approuve les projets de courses
scolaires.

Des merveilles de patience
à la Rotonde

Samedi après-midi et dimanche, à la
Rotonde, M. Béral a exposé ses œu-
vres. Le mot n'est pas déplacé quand
il s'agit de désigner ces trois modèles
réduits de bâtiments que M. Béral a
construits au moyen de... 384,000 allu-
mettes. Cela lui a demandé 15 ans de
travail.

La tour Bel-Air à l'échelle d'un cin-
quantième était illuminée et dans la
salle de spectacle on voyait le rideau
s'ouvrir et des danseuses miniatures
évoluer en musique. L'ascenseur fonc-
tionne.

Il y avait aussi une tour Eiffel et
une pagode chinoise. Le public neu-
châtelois ne s'est pas intéressé à cette
exposition qui a connu en Europe des
succès retentissants.

Un beau testament
Par testament rédigé en 1943, M.

Christian von Niederhausern, décédé
il y a une quinzaine de jours à Neu-
châtel. sans parenté directe, après
avoir fait quelques dons à des particu-
liers, a légué sa fortune en quatre
parte égales aux quatre œuvres sui-
vants : Fondation Pro Seneotute, Fon-
dation Pro Juventute, Croix-Rouge,
spécialement pour les enfants victi-
mes de la guerre, la Crèche de notre
ville.

| VIGiVOBLE
PESEUX

Un départ
(c) M. Chaules Muller, maître de
9me année primaire, qui est arrivé à
Peseux il y a une dizaine d'années
comme jeune maître, vient d'être ap-
pelé par les autorités scolaires de Neu-
châtel pour prendre la direction d'une
classe au chef-lieu.

Ce maître dévoué avait su s'attirer
la sympathie de bien des paren ts grâce
à sa façon d'enseigner et à l'esprit de
compréhension qu'il manifestait à
l'égard de ses grands garçons. C'est
d'autre part un grand amateur de
sporte, ce qui ne faisait qu'augmenter
l'admiration que ses élèves avaient
pour lui.

ROCHEFORT
Issue mortelle d'un accident
Dans la nuit de samedi à dimanche,

à l'hôpital Pourtalès, est décédé le jeu-
ne agriculteur de Rochefort , Henri Bé-
guin , âgé de 23 ans.

Nous avions annoncé , il y a une
quinzaine de jours, qu 'un motocycliste,
passant le 9 mai sur le chemin allant du
Champ-du-Moulin à la route Bochefort-
Val-de-Travers, avait retrouvé le jeu-
ne homme étendu sans connaissance à
côté d'une voiture renversée.

Henri Béguin n 'a pas survécu aux
blessures qu 'il a subies dans cet acci-
dent dont les causes exactes sont res-
tées inconnues , puisqu 'il est survenu
alors qu 'il n'y avait aucun témoin.

Exercice annuel du corps
des sapeurs-pompiers

(c) Le « grand exercice des pompes »
s'est déroulé samed i après-midi sous la
direction du cap. G. Huhler, nouveau
commandant d'il corps, et à la satis-
faction de la commission du feu.

Grâce à un récent recrutement , l'effec-
tif de nos sapeurs a passé de 49 à 61
hommes et la commune a su faire le
sacrifice nécessaire pour ¦amél iorer con-
sidérablement notre service de défense
contre l' incendie par l'achat d' une moto-
pompe, de nouvelles « courses », lances
et autre matériel de corps.

AREUSE
Un cambrioleur arrêté

On se souvient qu 'en mars, M. Emer
DuPasquier avait été victime d'un cam-
briolage. La sûreté' neuchâteloise
n'avait pas eu de peine à identifier
l'auteur présumé de ce délit , un éva-
dé de pénitencier. Il s'était changé
dans la maison et avait laissé un vête-
ment de détenu portant un numéro I

Cet individu a été arrêté la semaine
dernière en Suisse allemande.

BEVAIX
JLa paroisse fait don

d'une cloebe
(sp) Samedi a été inaugurée une clo-
che, que la population et la paroisse de
Bevaix ont offerte à un village fran-
çais privé de cloches depuis la guerre.

Le soir , à 19 heures — pendant la son-
nerie des cloches — un cortège a par-
couru les rues du village pour se ren-
dre à l'église où une cérémonie avait
lieu.

UN J UBILÉ PLUTO T RARE

Notre correspondant d'Auvernier nous
écrit :

Samedi matin, les édifices communaux
étalent pavoises et <ies élèves des écoles
entonnaient des chants dans la cour du
château d'Auvernier. Ce même Jour, M.
Charles de Montmollin, président de com-
mune, accomplissait sa cinquantième an-
née consécutive au pouvoir exécutif de
notre commune. C'est un fait assez rare
dans les annales communales de notre
canton — surtout de nos Jours — et qui
méritait de ne pas passer inaperçu . Aussi
les collègues de « Monsieur le syndic » —
comme on l'appelle — avalent-ils préparé
une manifestation de reconnaissance à la
fois digne et simple à laquelle toute la
population se Joignit.

Un banquet fort bien réussi groupait
dans la grande salle de l'hôtel du Lac la
famille de Montmollin, les représentants
des autorités communales, ainsi que les
collaborateurs anciens et nouveaux de no-
tre président de commune et auquel as-
sistaient également M. Jean Humbert.
conseiller d'Etat , M Maurice Neeser, rec-
teur de l'Université, ancien directeur spi-
rituel d'Auvernier, M. G. Rosselet, pas-
teur, M. André Grisel , président de tribu-
nal , et M. David Roulet, ancien adminis-
trateur communal.

Sous le majorât de table de M. Maurice
Vuille, conseiller communal, on entendit
MM. Maurice Fii-cher et Th. Perrln, con-
seillers communaux, et J.-L. Nlcoud, pré-
sident du Conseil général, qui , tous su-

rent faire ressortir le dévouement apporté
aux affaires publiques depuis un deml-
slècle par M. Charles de Montmollin . Puis
M. Jean Humbert apporta les félicitations
du Conseil d'Etat et releva qu'un tel
anniversaire est chose fort rare dans
les fonctions publiques . M. Paul Lozeron,
au nom des anciens collègues du Jubi laire,
dit tout le plaisir qu 'il eut à collaborer
aux affaires communales avec M. Charles
de Montmollin. M. James Perrochet se fit
le porte-pa role des communlers d'Auver-
nier pour apporter ses fél icitations et ses
vœux de santé

Le Juge André Grisel félicite à son tour
le présiden t et le remercie pour le con-
cours apporté comme assesseur à l'auto-
rité tutélaire. Enfin MM. Maurice Neeser,
ancien pasteur , et David Roulet ancien
administrateur relatent quelques souvenirs
de leur stage à Auvernier et rappellent
leurs bonnes relations.

Au nom des employés communaux. M.
W. Cathoud remit une gerbe de fleurs à
Mme et M. Charles de Montmollin et la
commune d'Auvernier offrit un magnifi-
que plateau gravé à son président.

Celui-ci très ému, nous dit le plaisir
qu'il a toujours eu a s'occuper des affai-
res d'Auvernier et évoque le souvenir de
tous ses collègues du Conseil communal
qui sont morts. Il remercie vlvemsnt la
population et les organisateurs de cette
belle manifestation pour tout ce qu'ils ont
fait , sans oublier les sociétés locales de
chant et musique qui agrémentèrent la
soirée par de belles productions

M. Charles de Montmollin fête
ses cinquante ans d'activité

au Conseil communal d'Auvernier

La population demande
une augmentation du nombre

des courses postales
Notre correspondant d'Enges nous

écrit :
Il y a quelques semaines, une requête

était adressée à la direction des postes
concernant les courses de l'automobile
postale Saint-Blaise-Enges. Une lettre,
appuyée par le Conseil communal et
par les représentants de la Société de
laiterie de Lordel , et portant des signa-
tures représentan t le 96% de la popula-
tion d'Enges et 36 personnes des Prés-
Lignières, dem andait d'examiner les
points résumés ci-dessous :

1. Rétablissement de l'ancien horaire
d'hiver pour la course du matin.

2. Prolongation de la course de l'auto-
mobile postale jusqu 'à Lordel.

3. Introduction d'une course supplé-
mentaire au milieu de la Journée le jeu-
di et le samedi.

Ea réponse
de l'administration des postes

L'administration des postes, dans sa
réponse, a donné son accord sur le pre-
mier point et, dès le mois d'octobre, une
course aura lieu le matin. En ce qui
concerne la deuxième demande, l'admi-
nistration estime qu'elle ne peut y ré-
pondre favorablem ent en raison de l'ex-
trême compretîsion des horaires et des
correspondances aveo les trains en gare
de Saint-Biaise C. F. F. Le troisi ème
vœu a également reçu une réponse dé-
favorable. L'introduction d'une nouvelle
course au milieu du jour deux fois par
semaine ne servirait, dit-on , que des
intérêts particuliers.

Une mesure Incomplète
Un bon nombre de requérants auront

été surpris de constater que les diffi-
cultés rencontrées puissen t être si im-
porta ntes. Nos agriculteurs qui n 'ont
pas ménagé leurs effor ts pour assurer
le ravitaillement depuis le début des
restrictions seraient heureux de pou-
voir gagner du temps main tenant que
la main-d'œuvre est rare.

Nous espérons donc que les différents
services postaux in téressés ne resteront
pas constamment opposés aux diverses
modifications proposées et que. lors de
l'étude d' un prochain projet d'horaire,
il sera tenu compte des intérêts légiti-
mes des habitants de toute une région.

ENGES

(c) La journée du jeudi 22 mai a été
marquée par le long défilé defi nombreu-
ses génisses et des poulains que les 'Pro-
priétaires conduisaient dians leurs pâtu-
rages respectifs des côtes de Chasserai.
Ces animaux passeront tont l'été à la
montagne. Dans quelques jours, les gé-
nisses d'Enges seron t à leur tour con-
duite à la Combe-d'Enges pour y passer
la saison estivale.

La montée aux pâturages

CORTAILLOD
Collision de cyclistes

(c) Samedi , en fin de matinée, un acci-
dent s'est produit au bas de la route de
Oheneaiux. Un vigneron de Cortalillod
s'apprêtait à pénétrer à vélo sur le che-
min qui conduit au Bas-de-Sachet, lors-
qu 'un autre cycliste, un gendarme de
Boudry, qui descendait ia route de Che-
neaux , accrocha le vélo et fit une vio-
lente chute. Le malheureux gendarme a
dû être transporté dans un hôpital,
souffrant d'une fracture du fémur . Le
cycliste de Cortaillod 8'est tiré indemne
de l'accident.

BOLE
, Contre la pénurie de

logements
Les dispositions relatives â la réquisi-

tion de locaux habitables vacants de
l'arrêté fédéral ins t i tuan t  des mesures
contre la pénurie de logements du 15 oc-
tobre 1941 viennent d'être déclarées ap-
plicables sur le territoire communal de
Bôle.

VALLEE DE Lfl BROYE
PAYERNE

Un train de manœuvre
tamponne un vagon

Trois employés blessés
(c) Hier, à 17 heures, à la gare, la ma-
chine électrique utilisée pour les ma-
nœuvres remorquait une rame de va-
gons lorsqu'elle a tamponné un vagon
se trouvant sur une voie de garage.
Les deux employés du convoi de la ma-
nœuvre constatant que le choc était
inévitable, ont sauté sur le ballast. Us
ont été sérieusement blessés. Le méca-
nicien qui n 'avait pas pu sortir de sa
machine a subi de fortes contusions ;
on a dû le sortir par les fenêtres. Son
état est assez grave.

Les dégâts subis par la machine élec-
trique sont importants, pour l'instant,
elle est hors d'usage et des ouvriers de
l'atel i er d'Yverdon se sont rendus sur
place pour rétablir le trafi c ©t remettre
le vagon sur les rails.

PAYERNE
La foire

(c) Un temps superbe a permis à de
nombreux agriculteurs de se rendre
à la foire de Payerne.

Les génisses portantes et les jeunes
bovins pour l'alpage sont bien deman-
dés, les prix sont en hausse légère.
Les bonnes vaches laitières sont payées
de 1400 à 2000 fr. Les génisses de
1200 à 1800 fr. Les bœu fs pour les
labours de 2000 à 2400 la paire. Les
jeunes bovins de 600 à 1100 fr. et les
taureaux pour la production , bêtes pri-
mées, se payent entre 1100 et 1400 fr.

Sur la foire aux porcs, les ventes
ont été satisfaisantes malgré la quan-
tité de jeunes porcelets.

Ceux de 6 à 7 semaines se payent
de 140 à 160 fr. la paire, les 8 à 10
semaines 200 fr. la paire, les gorets,
porcs moyens de 3 à 4 mois de 360 à
400 fr. la paire.

Les moutons gras pour la boucherie
2,90 à 3 fr. le kilo, les brebis pour
rélevage de 90 à 110 fr., les agneaux
45 fr.

Il est arrivé sur le champ de foire :
3 taureaux, 6 bœufs, 67 vaches, 32
génisses. 41 jeunes bovins, 28 moutons,
4 chèvres, 733 porcelets et 300 porcs
moyens.

La gare de Payerne a expédié 227
têtes de bétail en 49 vagons. La vo-
laille et les lapins se sont vite vendus
à des prix toujours très hauts.

AUX MOWTflCWES j
EES PLANCHETTES

Un nouveau débitant de sel
La chancellerie d'Etal nous communi-

que :
Dans sa séance du 23 mai , le Conseil

d'Etat a nommé M. William Jacot , né-
gociant, en qualité de débitant de sel
aux Planchettes, en remplacement, de
Mme veuve Marie Delachaux, démission-
naire.

JURA BERNOIS

SAINT-IMIER
Obsèques militaires

Les obsèques militaires du premier-
lieutenant aviateur Jean-Pierre Bueche,
tombé à Montfa ueon (Franches-Monta-
gnes) au cours d' une patrouille, ont eu
lieu dimanch e en présence de nombreux
officiers ayant  à leur tête le colonel di-
visionnaire Rihner , chef d'arme des
troupes d'aviation et de D.C.A.

| EN PAYS FRIBOURGEOIS "

Une jeune fille tombe
dans un profond sommeil

à la catbédralc de Fribourg
(c) Dimanche, pendant l'office de la Pen-
tecôte , à la cathédrale de Saint-Nicolas,
une jeune fillle est tombée à la suite d'un
malaise. Bile fut immédiatem en t trans-
portée à l'hôpital de« Bourgeois, à Fri-
bourg. Le médecin s'occupa de lui don-
ner les soins nécessaires. Elle n'avait
•aucune blessure, mais depu is dimanche,
elle se trouve encore dans un profond
sommeil. Elle n 'a pas prononcé une pa-
rol e, et l'on ignore son identité. La po-
lice fai t  des recherches. Elle porte un
bracelet en or avec l'inscription sui-
vante : «Eliet te. 29 mai 1925 ». On pense
que c'est sa date de naissance. On a
découvert dans son sac à main un billet
de chemin de fer la Chaux-de-Fonds -
Fribourg et retou r, daté du 24 mai. .

Vers la fin de la journée d'hier , nous
communique-t-o n , elle aurai t ouvert les
yeux , m ais n'a pu dire une parole. Elle
est du reste retombée dans un profond
sommeil. Est-ce un cas do léthargie ?
La malade est suivie attentivement par
les médecins.

REGION DES LACS
Mesures contre la grêle dans
la région du lac de Bienne
La défense active contre la grêle au

moyen de fusées a été complètement
organisée dans le vignoble du lao de
Bienne. Les communes ont établi un
grand nombre de postes d'observation
et disposen t d'un nombre considérable
de fusées.

C'est le violent orage du 10 mai 1946
qui a incité à prendre ces mesures.

RIENNE

Accident mortel
en montagne

(c) Aux environs d'Adelboden, où il
passait ses vacances de Pentecôte, le
jeun e Peter Tièche, âgé de 19 ans, de
Bienne, a fait une chute mortelle en
montagne. Le cadavre du jeune homme,
élève du Technicum, a été ramené lun-
di soir à Bienne.

Par ailleurs, deux autres jeune s Bien-
nois, MM. Fuchs et Mathey, qui fai-
saient de la varappe au Raimejix, di-
manche, ont fait une chute do plusieurs
mètres. Ces deux apprentis , mécanicien
et géomètre, grièvement blessés, ont
été transportés à l'hôpital du district
de Moutier.
Arrestation de deux voleurs
11 y a quelque temps, un industriel

biennois informait la police que. deux
fois, il avait constate la disparition
d'importantes sommes enfermées dans
son coffre-fort. En portant plainte con-
tre inconnu , il précisa toutefois que
son employée de bureau était au-dessus
de tout soupçon et ne devait pas être
inquiétée.

La police judiciair e fut  d'un avis dif-
férent et ayant sur mandat  du juge
d'instruction opéré une perquisition
dans l'appartement de la personne en
question, retrouva une parti e de l'ar-
gent vol é, ainsi que de nombreux au-
tres objets. Pressée de questions, l'in-
délicate employée reconnut être l'au-
teur des vols ; puis elle avoua avoir ,
en compagnie de son mari , profité de
l'absence d'amis et connaissances pour
se livrer à des visites domiciliaires
fruct ueuses.

t
Madame Simone Tardin-Nellet et son

fils Roland , à Plan-les-Ouates (Ge-
nève) ;

Monsieur et Madame A. Tardin , à
Marin, Madame et Monsieur Schiierli-
Tardin et leurs enfants,  à Zurich , Ma-
demoiselle Emma Tardin , à Salvan
(Valais), Monsieur et Madame Raphaël
Tardin et leurs enfants , à Neuchâtel ,
Monsieur Léon Tardin et sa fiancée ,
à Marin , Monsieur Paul Tardin , à Ma-
rin, Monsieur et Madame Emile Nellet ,
à Genève, ainsi que toutes les famil-
les parentes et alliées,

ont le chagrin de faire part à leurs
amis et connaissances de la pert e
cruelle qu 'ils viennent d'éprouver en
la personne de

Monsieur Henri TARDIN
leur époux, père, fils , frère , beau-fils ,
beau-frère, oncle et cousin , enlevé à
leur tendre affection lo 25 mai 1947,
dans sa 37me année, après une courte
et terrible maladie.

L'absoute sera donnée en l'église do
Saint-François, Genève, le 27 courant ,
à 12 heures, et les honneurs se rendirent
devant  l'église.

Domicile mortuaire : hôpital canto-
nal.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

R. I. P.

Dieu est amour.
Madame Charles Baumann-Robert ;
Madame et Monsieur Gehri-Baumann

et leur fils, à Rapperswyl ; Monsieur et
Madame Charles Baumann et leur fille,
à Cortaillod ; Monsieur et Madam e Ed-
gar Baumann , à Neuchâtel ; Monsieur et
Madame André Baumann et leurs en-
fants , à Neuchâtel ;

Mademoiselle Sophie Baumann , Ma-
dame veuve Favre-Baumann, à Neuchâ-
tel,

et les familles Robert , Maire, Torche,
Kappeler , Baumann et alliées ,

font part à leurs amis et connaissan.
ces de la perte douloureuse qu 'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de

Monsieur Charles BAUMANN
leur cher époux , pore, grand-père, frère,
beau-frère, oncle et parent, que Dieu a
rappelé à Lui , ce matin , dans sa 69me
année.

Nenchâtel , lo 24 mai 1947.
(Parcs 38.)

Ne crains rien , Je te rachète, Je
t'appelle par ton nom, tu es à Moi.

Esaïe XLIH, 1.
L'enterrement a eu lieu lundi 26 mai

à 15 heures.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Selon le désir du défunt ,
la famille ne portera pas le deuil

Monsieur et Madame
Benjamin VIELLE font part de la nais-
sance de leur petite

Marie - Antoinette
Bôle (Neuchâtel), Pentecôte

A la fin de cette semaine se tiendra
à Neuchâtel le congrès de la Fédéra-
tion suisse des fonctionnaires de police,
qui coïncidera aveo le 40me anniver-
eaire de la fondation de la section de
la police neuchâteloise.

Vendredi et samedi matin siégera le
comité central. Samedi après-midi le
congrès des délégués, réunissant 250
personnes, se tiendra dans la salle du
Grand Conseil. Le conseiller fédérai
de Steiger, chef du département de
justice et police, honorera la manifesta-
tion de sa présence.

Les fonctionnaires de police
seront bientôt nos bûtes

Une foule considérable s'est rendue
«samedi après-midi au musée des Beaux-
arts, pour assister à la cérémonie d'ou-
verture de l'exposition consacrée à la
mémoire du grand peintre neuchâte-
lois Charles l'Eplattenier. Le président
de la ville, M. Georges Béguin , était
présen t, ainsi que plusieurs conseillers
généraux et diverses personnalités du
Haut et du Bas.

Le Conservatoire de musique avait
tenu à s'associer à cette belle manifes-
tation , et l'orchestre de chambre qu 'il
avait délégué interpréta un concerto
de Hœndel et une suite de Teleman.

M. Jea n Liniger, conseiller commu-
nal , a retracé la vie dn peintre, rappe-
lant, entre autres détails, que L'Eplat-
tenier était né dans notre ville à la
rue du Temple-Neuf.

Puis , M. Maurice Jeanneret — forcé
de renoncer, en raison de l'affluence,
à commenter une visite — fit  une cau-
serie, donnan t des renseignements sur
bon nombre des 190 œuvres présentées.

: L'exposition se présente — on peu t le
dire d'emblée — comme une grande
réussite artistique.

L'exposition
Charles L'Eplattenier

est ouverte

Dimanche à 9 heures 20, un accident
de la circulation s'est produit à Mon-
ruz. Un cycliste, M. F., né en 1910,
descendait le chemin des Mulets.

Tout à coup, il toucha un piéton avec
le guidon de sa machine, et il tomba
sur la tête. Il a été transporté à l'hô-
pital des Cadolles avec une forte com-
motion cérébrale.

Quant au piéton , qui est également
tombé, il se plaint de douleurs au poi-
gnet et dans les reins.

Un cycliste accroche
et renverse un piéton

à Monruz

A NE UCHA TE L ET D A N S  LA RÉGION

Madame et Monsieur
Serge SANTSCHY-JAQUET et leur pe-
tite Josiane ont la joie d'annoncer
l'heureuse naissance de leur petite fille
et petite sœur

Marly se - Ariane
24 mai 1947.
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Le comité de la Chorale des cheminots
de Neuchâtel n le regret do faire part
à ses membres du décès do leur cher
ami

Gustave DELLENBACH
membre passif.

L'état-major de la Conlpagnie des
sous-of f ic ier s  de Neuchâtel et le comité
de la Vieille garde ont le pénible devoir
do faire part à leurs membres du décès
du sergent-major

Gustave DELLENBACH
compagnon honoraire et frère du capo-
ral Maurice Deilenbaoh.

L'ensevelissement, sans suite, a eu
lieu dimanche 25 mai , à 15 heures.

Dieu est amour.
Madame et Monsieur Paul Zehnder-

Schluep et leur petite Christine ;
Madam e B. Sehiluep-Leemann ;
Madame et Monsieur Pierre Macares-

co^Schluep, à Bucarest ;
Madame veuve Gérald Etienne-Schluep;
Monsieur et Madame Georges Schluep.

Burkhard et lenrs enfants Frédy et
Jaqueline ;

Madame E. Vergolici-Schluep, à Bu-
carest ; . .

Madame veuve Marie Fiïleux ;
Madame Schenk ;
Mademoiselle Wa lter ;
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont le chagrin de faire part du décès

de leur très cher et bien-aimé papa,
beau-père, gra nd^papa , fils, frère, beau-
frère, parent et ami.

Monsieur Frédéric SCHLUEP
hôtelier

que Dieu a repris à Lui dans sa 54mé
année, après une couirte maladie.

Neuchâtel. 26 mai 1947.
(Place des Halles 4.)

Veillez et priez , car vous ne savez
ni l'heure, ni le Jour où le Fils de
l'homme viendra . •

Matth. XXV, 13.
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu jeudi 29 mai , à 13 heures. Culte an
cimetière.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Le comité de la Société dc tir « Aux
Armes de guerre », Rochefort , a le grand
regret de faire part à ses membres du
décès de

Henri-Eugène BÉGUIN
L'ensevelissement aura lieu ie 27 mai,

à 14 heures.

Jésus l'ayant regardé l'aima.
Monsieur et Madame Marcel Béguin-

Béguin , à Rochefort ;
Monsieur et Madame Marcelin Bé-

guin-Minder et leur petite Françoise,
à Neuchâtel ;

Monsieur Pierre-Henri Béguin, à Ro-
chefort ;

Mademoiselle Madeline Béguin et
son fiancé Monsieur Francis Brugger,
à Rochefort et à la Chaux-de-Fonds ;

Mademoiselle Marthe Béguin, à Ro-
chefort ,

ainsi que les familles Béguin , Roth,
Zimmermann . Mitchell, parentes et al-
liées,

ont la profonde douleur de faire part
à leurs amis et connaissances de la
perte irréparable qu 'ils viennent d'éprou-
ver en la personne de leu r très cher
et regretté fils, frère, beau-frère, on-
cle, neveu , cousin et parent,

Monsieur

Henri-Eugène BÉGUIN
que Dieu a repris à Lui dans sa 23me
année, dimanche 25 mai 1947, dra eutteé
d'un terrible accident.

Rochefort , le 25 mai 1947.
Dites à ceux qui ont le cœur brisé :

Prenez courage, ne craignez point.
Esaïe XXXV, 4.

L'ensevelissement aura lieu à Roche-
fort , mardi 27 mai , à 14 heures. Culte
pour la famille à 13 heures 30.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

La Société fédérale dc gymnastique
i"« Ancienne », do Neuchâtel , a le pénible
devoir d' annoncer le décès de

Monsieur Charles BAUMANN
membre honoraire , père de Messieurs
André et Charles, membres actifs.

L'enterrement a eu lieu lundi 26 mai
à 15 heures.

Le comité.

Les Contemporains de 1879 sont infor-
més du décès de leur cher collègue et
ami

Charles BAUMANN
L'ensevelissement a eu lien lundi 26

mai 1947.

Les fêtes de Pentecôte
(c) Dimanch e matin , les lieux de cultes
ont connu l'affluence habituelle des fê-
tes religieuses. La ville d'Estavayer a
été très animée.

SUGIEZ
Grande animation a la plage
(c) Le dimanche de Pentecôte a ame-
né à la plage les premiers baigneurs
et bon nombre de ceux-ci ont installé
des campements, passant la nuit au
bord de l'eau et mettant à profit leur
congé du lundi. Les habitués du lieu
ont été quelque peu surpris que les ba-
raquements de l'ancienne plage n'aient
pas été remis en état. Pour commen-
cer la saison, une petite « toilette » des
lieux eût été fort indiquée.

Sur la route du Mont-Vully
(c) Ensuite d'un éboulement de la route
au lieu dit « Sortie de Jam-le-Brêt », la
commune a jugé nécessaire, pour évi-
ter un accident , de faire élargir la
route en creusant dans le roc. Ce tra-
vail a été exécuté ces jours passés à
l'entière satisfaction des usagers de la
route du Mont qui leur donne ainsi
tontft sécurité.

La sécheresse
(c) Les cultures maraîchères souffrent
énormément de la sécheresse et plu-
sieurs parcelles ont dû être labourées
une seconde , fois , la première culture
n'ayant pas pu lever du fait du man-
que d'eau. Alors que le Jura et les
Préalpes ont été gratifiés de plusieurs
jours de pluie, la plaine reste sèche,
ce qui ne sera pas sans causer de
grandes pertes aux agriculteurs.

LA NEUVEVILLE
A l'école primaire

(c) A son assemblée de mercredi , la com-
mission scor.'alre a pris connaissance du
rapport de la rentrée de classes ; cell£S-ci
sont fréquentées par 204 élèves, y compris
28 à Champfany.

Elle a fixé à quinze Jours la durée des
vacances pour les attaches, tout en préci-
sant que quelques élèves qui n'y seront
pas occupés devront suivre les leçons. Les
vacances d'été sont fixées pour une durée
de six semaines, à partir du 12 Juillet. Les
projets de courses ont été annoncés.

CHEVROUX
«La voile de feu »

Les premières représentations de « La
voile de feu », drame en quatre actes de
William Thomi , musique de Oarlo Hem-
merling, ont eu lieu samedi et diman-
che à Chevroux , en présence des repré-
sentants des autorités cantonales vandoi-
ses et fribowrgeoises. Les acteurs du
« Théâtre de la Bourgade », de Neuchâ-
tel , qui jouaient oo drame, ont obtenu un
grand succès, de même que Mlle Thomi,
soprano, et l'ensembl e choral.

Au cours d'une réception qui a pré-
cédé la « première », on a entendu plu-
sieurs discours, notamment celui do M.
Court , chancelier d'Etat neuchâtelois.

ESTAVAYER


